
L’EVIDENCE MEME
Il suffit de jeter un coup d’oeil 

sur la carte géographique du 
Saguenay pour comprendre que 
les Saguenayens doivent se 
compter solidaires les uns des 
autres.
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TARDIEU JETE A PAR UN VOTE DE NON-CONFIANCE
colonel H. Lavigueur est élu maire de Québec

e député fédéral défait le maire J.-O. Auger par une ma­
jorité de 1128 voix, après une belle campagne élec­
torale _ _ _ _ _

LA LISTE DES ECHEV1NS E LUS
M. Pierre Bertrand remporte, 

dam le quartier Saint-Sauveur, 
la plus forte majorité, soit 
1668.

LES BAi QU1ERS
New-York, 18. — S.P.C.

. L'arsemblcc annuelle de 
l'Association des banquiers de 

ttat tie New-York sera tenue 
■ Québec du 9 au 1 1 juin in­
ducement. Celte nouvelle fut 
donnée hier à W <>11 Street.

conférence 
interrompt

ses travaux

IL Y A DEUX ANS

ENVOLEE

Bagdad, Irak, 18. — S.P. 
C. — Les aviateurs anglais, 
Pi|>er et Kayc qui ont entre­
pris une envolée d’Angleterre 
en Australie, dans le but de 
briser le record établi par Bert 
Hinkler, ?ont arrises ici hier. 
Dans l’après-midi, ils repar­
taient. I 1 inkier accomplit l'en­
vol éc de l’aérodrome de Croy­
don en Australie en 13 jours, 
seul à boid d«* sa machine.

LA GUERRE AUX RUSSES BLANCS
La Tchéka, terrible service d’espionnage 

entreprend un duel à mort contre ses 
Russes Blancs.

TOUT SE PASSE A PARIS

des Soviets, 
ennemis, les

1

. chute du ministère Tardieu a 
une grande répercussion à 
Londres, où les délégués sus­
pendent leurs délibérations.

LES PESSIMISTES

Londres. 18. — S. P. C. — Avec la 
jjdaineté qui caractérise la politi- 
ir française, le ministère Tardieu 

j?nt d'être renverse. Les travaux de 
conférence navale sc trouvent par 
fait même interrompus. Us repren- 

■out que lorsqu'un nouveau ministè- 
/ aura été constitué.
Tardieu est considéré comme T un 

(rs hommes d'Etat les plus en vue 
I France. Sa franchise extrême lui 
fait bien ries ennemis et sa défaite 

il rien à voir avec l'attitude qu'il a 
ise a la conférence navale.
U chute ce Tardieu couronnait dl- 
*T.fir u:i Jour très sombre de la 

inférence Les pessimistes semblent 
oir raison. Les discussions repri - 
nt hier entre les délégations an - 
xise. américaine et Japonaise: mate 
icune nouvelle ne fut communiquée, 

ricunc des grandes puissances ne 
]mb!c (liîv^c n réduire ses dénian­
ts navales. Dans les cercles anglais, 
l déclarait que si la France ne sc 
(mirait pas disposés à réduire son 
nnage global, la Grande-Bretagne 

les Etats-Unis te verraient dant 
nécessité d'augmenter leur chiffre. 

' programme plus grand de cons - 
Jetions navales de la part des puis- 
aces continentales pourrait fort 
en amener une entente anglo-a­
fricaine.

[U France déclare quelle n’entre- 
kt aucune ambition navale: mais 
b le chiffre demandé est de beiu- 
pp inférieur A celui de sa marine 
pant-guerre. Elle ne veut que l*ln- 

'ion d'une clause garantissant sa 
leurité.
[Tant que le nouveau ministère 
pnçais n'aura pas été formé il sc- 

impossible de continuer les pour- 
friers et ce n'est qu’nlors qu'il se- 

Possible de voir si le programme 
*nçaix peut être modifié.

INVENTION 
PROUVE BIEN 

_ SA VALEUR
'Varkworth. Ont.. 18. — S. P. C — 

nrd Aikins. fermier de cette lo- 
s’apercevait depuis quelque 

|»ps que son poulailler subissait la 
|;:n de maraudeurs. Afin de mettre 

à leurs déprédations, il inventa 
P'*egc qu’il plaça dans la cour. 

rr* la valeur de ce piège a été 
n^vée de façon indiscutable. Lr 
r de M. Aikins sauta du toit sur 

ll)lf*Rc. faisant fonctionner le déclic 
" envoya une volée de grains de 
fmb dans la Jambe de l’inventeur.

MBRÊÜX 
VISITEURS 

_ _ EUROPEENS
18. — Spècial au Progrès 

navires venant des ports 
,pocns sont arrivés A Halifax en 
.Qf- semaine avec 1.000 passagers, 

tonnes de fret et 5,000 sacs de 
Lner* Ce grand nombre rie voya- 
:* î1 nécessité la mise en service 

» trains spéciaux riu Canadien 
tonal, dont un était composé de 
**gons.

n,?vlrcs arrivés sont: L'Àscauia, 
«a ligne Cunarri, le “California” 
* *”0 Anchor, le "Westerland”. 

,î? Red Star, r"Albertic” de 
White Star.

Rdll»tn aètforolofiOBi
•• St-Uurent — V«nU frais du 
•ouest; généralement beau; plus 
, * '•««M chutes de nsiga proba

Qîuebec, 18. — S. I». C. — Le colo­
nel H.-E. Lavigueur, depute fédéral, 
était élu hier maire de Québec par 
une majorité de 1128 voix, sur 
le maire J.-O. Auger, qui était 
nommé voilà deux ans avec une 
majorité do 2,326 voix. M. Lavigueur 
remporta la majorité dans 3 des 6 
quartiers de la ville, la plus forte lui 
vint du quartier St-Sauveur. 1143.

Suivent les résultats: H.-E. Lavi­
gueur, maire, majorité 1128.

QUARTIER CHAMPLAIN

R.-J. Dinan. majorité 172; Wilfrid 
Samson, majorité 110.

QUARTIER ST-JF.AN-BAPTISTE

Dr P.-H. Bériard, majorité, 303; 
Arthur Poulin, majorité, 1232.

QUARTIER ST-ROCH

Joseph Emond. majorité, 273; G.- 
A. Lépinc, acclamation.

QUARTIER ST-SAUVEUR

Arthur Drolet, majorité. 208; Pier­
re Bertrand, majorité. 1668; Joseph 
Coulombc, majorité, 226.

QUARTIER LIMOXLOU

Emile Bouchard, majorité, 242; 
Albéric Koreau. majorité. 73.

QUARTIER BELVEDERE

E.-A. Tremblay, majorité. 212; 
Wilfrid Lacroix, acclamation.

Québec. 18. — D. N. C. Le Lieu­
tenant Colonel H.-E. La\ .:ur. dé­
puté libéral de Québec-Comté à la 
Chambre des Communes a tti G.u 
hier maire de Quebec.

Il a défait M Oscar Auger par une 
majorité de 1128 voix.

Neuf anciens échevins et deux nou­
veaux ont aussi obtenu la faveur de 
l’élcctorat. Les deux nouvèhux cchc- 
vins sont: MM. Pierre Bertrand, an­
cien députe rie Saint-Sauveur, oui 
avait déjà siégé à l'hôtel de ville 
pendant 11 ans et Joseph Coulombc. 
qui occupa également le siege No 3, 
de Saint-Sauveur, de 1026 à 1928

Les neufs échevins de l'ancien con­
seil qui ont été réélus font: MM. le Dr 
H-S. Bériard. Emile Bouchard. F-J. 
U Inan. Jos Emond. Arthur Drolet. 
Albéric Noreau. E.-A. Tremoiay. Ar­
thur Poulin et Wilfrid Samson.

(Test le quartier de St-Sauveur 
qui a donné les plus grosses majori­
tés a M. Lavigueur. Dans cett«» partie 
de la ville, 1146 voix rie plus que son 
adversaire. M. Jos Cantin, cx-échc- 
vln de St-Sauveur, siege No 2. a etc 
défait par 1.668 voix, soit la plus é­
crasante défaite. Aux élections pré­
cédente**. M. Cantin avait obtenu la 
plus grosse majorité, soit 2,430 voix.

Comme nous l’avons déjà annoncé, 
les échevins Lacroix rt Lépinc ont 
été élus par acclamution.

A l’issue du dépouillement du scru­
tin. hier soir, a ) Hôtel rie Ville une 
grande démonstration a été organisée 
en l’Honneur riu maire Lavigueur et 
ries nouveaux élus. Le. nouveau maire 
et ses partisans ont remercie leurs 
électeurs et ont été longuement ac­
clamés.

Une démonstration analogue a eu 
lieu à la Salle St-Pierre, dans le cen­
tre du Quartier St-Sauveur ou le 
maire Lavigueur et ses partisans ont 
prononcé des discours et ont reçu une 
ovation.

Les trois
nominations

confirmées
Mgr Cassulo, délégué apostolique 

au Canada et à Tcrreneuve, 
annonce officiellement les no­
minations d’évêques au pays.

UN NOUVEAU DIOCESE

Paris, 18. — S. P. C. — La Tchéka, 
terrible service d'espionnage des So­
viets. vient d’inaugurer un duel à 
mort contre les Russes Blanc?, dont 
le rentre d'activité e^t situé dans la 
capitale française. Le mauvais genie 
de la Russie a changé de nom: mais 
non rie caractère. Sous les czars, on 
l'appelait “Okhrana”, la police rie 
l’autocratie. Sous Lénine, ce fut la 
Tchéka. un instrument sanguinaire 
dont le but était de supprimer les

écuter la sentence par ses émissaires 
i\ l'intérieur du pays ou à l'étranger. 
La Guépéou absorbait tous les autres 
pouvoirs. Aujourd'hui, elle règne su­
prême”.

En octobf? dernior. Besscdowskl. 
chef intérimaire de 1 ambassade so­
viétique à Paris, s’échappait <t de­
mandait à la police française de sau­
ver sa famille, car dit-il. naïvement, 
il redoutait un accident, ce que lit 
le Commissaire de police de Paris. 
Jusque lft. la Guepoou exerçait ses

la

EMBARGO

Londres. 18. — S.P.C. — 
Le gouvernement du Dominion 
a ses raisons pour mettre l'em­
bargo sur les pommes de tenc 
des lies Britanniques entrant au 
Canada, déclarait hier l'hon. 
Noel Buxton, ministre de l’A­
griculture, répondant à une 
question d’un député sur la 
demande de renseignements sur 
les négociations avec le gou­
vernement canadien sur ccttc 
question.

Le gouvernement repousse trois attaques successives, 
mais il succombe à la quatrième par 281 à 286. — 
Ce vote fut pris sur une mesure financière de M. Ché- 
ron, au sujet des pensions de guerre.

TROIS MOIS EN VIGUEUR
L’on croit que Tardieu reviendra 

au pouvoir avec Poincaré com­
me ministre des Finances,

adversaires du régimé bolchéviste. _
J Sous Staline, elle est devenu îe Gué- pouvoirs rie son bureau situe dans 
| péou. charge rie poursuivre à l’étran- . rue Loubiankn à Moscou.
|ger les ennemis du régime. L’ukase ne tarda pas à suin'- "D

Mlrikine Guctzevitch, Juriste rus-» wrviCe ^ l’étranger doit être réorg.i- 
se éminent, émigré à Paris, un re- ; niS£ sans délai. Nous devons rcmer- 
publicain, professeur de droit a l’u- cier Besscdowskl pour nous avoir mis 
nivCrsltê rie Paris, décrit ainsi 1rs sur nos gardes. Cela prouve que nous 
pouvoirs du Guépéou. | devons craindre la trahison, même

‘•Les lois les plus cruelles de la parmi nos principaux officiers.” 
république soviétique sont secrétes.

Ottawa. 1C. — S. r. C. — Mgr Cas­
sulo. délégué apostolique au Canada 
et n Tcrreneuve. confirmait hier la 
nouvelle rie trois nominations d'évê­
ques au pays.

Monsignor McGuigan. vicaire gé­
néral d'Edmonton, est nomme arche­
vêque rie Regina, remplaçant Mgr 
Mathieu, décédé. Mgr McGuigan sera 
le plus Jeune archevcouc riu Domi­
nion, sinon riu monde Altier.

Le nouvel évêque rie Victoria, C. A , 
est le Révérend Père Murray, provin­
cial des Rédemptoristes de langue an­
glaise au Canada. Le Père Murray 
naquit à Montréal voilà 45 uns. Il 
remplace Mgr O’Donnell, qui vient 
d’étre promu archevêque de Halifax.

Le successeur de Mgr O'Brien, sur 
le siège de Petcrboro. sera l'abbé 
O'Connor, vicaire général du dioce­
se cie London, Ont. et directeur du 
Séminaire.

Régiim. iô. — La confirmation of­
ficielle de la nomination de î abbé 
McGuigan. comme archevêque de cet­
te ville, a été reçue «à l'archevéché, 
annonçait hier l'abbé A. Charest. se­
crétaire de Monsignor Z.-H. Ma rois.

L’abbé Charest annonçait de plus 
que la communication du delègue n- 
postoliquc au Canada déclarait que 
l'archidiocèse de Régina serait subdi­
visé. un évêché serait crée a Oravel- 
bourg.

Elles ne sont pas connues à l'étran­
ger. Seuls, les grands chefs les con­
naissent. Telle celle qui s’applique 
à la Tchéka.creé en 1917. En 1918. elle 
reçut la permission d'employer tous 
les moyens possibles pour inspirer 
la terreur. La torture, tombée en dé­
suétude depuis le Moyen-Age, lut re­
mise a l’honneur.

Une trêve

CONSEQUENCES

CH. Z LES OBLATS

Ottawa. 18. — S.P.C. — 
Le Reverend I K rc Philemon 
Bourassa, curé tie Notre-Dame 
de I lull, fut nomme hier pro­
vincial des Oblaîs de l’est du 
t anada. II succédé au Révé­
rend Père C.-E. Villeneuve.

Et les opérations commencèrent. 
Les Russes Blancs acceptèrent le dé­
fi. Lambassadeur soviétique à Pa­
ris déclare que sa vie est mennccc. 
Un général blanc vient de disparaî­
tre mystérieux .nient. Les anciens 
officiers cle Cosaques, la plupait de­
venus chauffeurs cie taxis, ont lor- 
mé une garde de corps pour

douanière
internationale

A lîenève, les délégués de 29 na­
tions commencent l’étude de 
ce projet. Réduction possible 
des tarifs.

LE COMTE MOLTKE

La

Paris, 18. — S. P. C. — L’orage po­
litique qui grondait à ln Chambre des 
députés, depuis le début de la con­
férence navale de Londres, atteignit 
toute sa fureur hier soir et le cabi­
net Tardieu succomba.

Quelques heures plus tard. les mi­
nistres donnaient leur demission col- 
lectlvc au président Doumcrguc qui j 
l’acceptait. Le cabinet Tardieu ne | 
gouvernait que depuis 3 mois.

Les conséquences politiques de cet 
événement étaient reléguées au deux­
ième plan par l’agitation generale 
M. Tardieu est considéré comme le 
candidat le plus probable devant suc­
céder a Tardieu; M. Poincaré, qui ♦ t 
revenu guéri de la Riviera, se plaçant 
en deuxième place. Un grand nom­
bre cl hommes politiques déclarent que 
Tardieu reviendra au pouvoir avec 
Poincaré comme ministre des Flnan- ,
° ;• Les démocrates cl les républicains

Le premier ministre, retenu dans » - - r

ination 
des droits sur 

l'aluminium

“En 1922. la Tchéka fut abolie. Son*chef. Elle comprend 35 membres. On 
nom était devenu trop sanguinaire, estime à 50,000 le nombre d’émigrés 
Le même Jour, le Conseil d’Etat lut russes réfugiés à Paris Ils ^e pré­
institué. Le G février, la Guépéou rc- parent en vue de "petits accidents” 
rêvait le pouvoir de juger secrète-1 qui peuvent survenir d'un moment à 
ment, de condamner a mort et d’ex-1 l’autre.

LES INCENDIES 
ET LA PROSPERITE 

DU COMMERCE
Montréal, 18. — S. P. C. — Ixjs 

incendies sont toujours en propor -
tien contraire de la prospérité du ..... __.................
commerce, déclarait hier Harry Ra-! lieutenant-colonel F. G. Taylor. C. R., de tout coeur voir les pourparlers *c 
thoret. président du bureau d’enqué- chef des conservateurs dans la pro- , terminer par un traité approprié. In

séance

NOMINATION 
D’UNE COMMISSION

DU GRAIN

Genève. 18. — S. P. C. ~ Les re- 
^lir présentants diplomatiques de 29 na­

tions commençaient hier leurs tra­
vaux. dans le but d’en arriver à une 
trêve douanière internationale, pre­
mier pas devant amener une réduc - 
tion dans les tarifs élevés existant 
entre les nations.

Tous les gouvernements du monde 
; entier furent Invités à participer a la 
conférence; mais la plupart des dé­
légués viennent rie l'Europe: le pro­
blème les concernant plus partial - 
librement dit-on.

Le comte Moltke du Danemark 
donna dans ses grandes lignes je but

sa chambre par la grippe, dirigea les 
tactiques de Son ministère par télé­
phone. Trois attaques successives fu­
rent repoussées par le gouvernement. 
Il succomba à la quatrième par 281 
a 280. O vote défavorable fut pris 
sur une mesure financière de M ("hé­
ron. approuvée par M. Tardieu, qui 
se refusait a augmenter les pensions 
des officiers et soldats tués durant ln 
guerre. Avant dr demander le vote de 
confiance. M. Ghéron appela le pre­
mier ministre nu téléphone qui lui 
dit de marcher. “Avec l'appui de mon 
chef, je fais de cette question, une 
question de confiance.” I/opposltion 
hésita un instant et demanda de nou­
veau l’augmentation. "Jr refus**, dé­
clara M Chénon. Je n'obtiendrais 
peut-être pas vos votes; mais Je suü 
sûr rie garder votre estime. Et le ca­
binet fut défait.

Les ministres et sous-ministres, nu 
nombre de L*2. quittèrent unmediatr-

réussissent à ramener les droits 
au niveau de 1913.

MAJORITE DE DEUX VOIX

rie la conférence. 1a*s porte-parole rie I ment la Chambre rt se dirigèrent vers
Winnipeg. 18. — S. P. C. — Le

te des Canadian Fire Underwriters, 
parlant devant les chefs rie police et 
de pompiers. Et comme preuve à l’ap­
pui, il leur montrait un diagramme 
couvrant la période de 1910 à 1922. 
Lorsque le trait indiquant la marcnc 
des affaires baisse, la ligne montrant 
le nombre des incendies monte. Ce 
sont là de* crimes d'autant plus con­
damnables qu'ils mettent en danger 
la vie de citoyens innocents, ainsi 
que leur propriété.

l'Autriche, rie la Norvège, ri* la Bel­
gique déclarèrent qu'ils souhaitaient

c
approp *

fut ajournée A ce matin, n- 
lors que l’Angleterre et l'Allemagne 
exprimeront leurs vues. Les Etats- 
Unis. Cuba et le Brésil ont envoyé 
des observateurs.

vince, déclarait hier à la législatu­
re que la nomination d'une Commis­
sion du Grain par le gouvernement 
fédéral serait très à propos. Cette 
Commission prendrait charge de la 
récolte des trois provinces des prai - j
ries et l’écoulerait. Le chef conserva- j *-------------------------
tour demanda au gouvernement pro-j » . nmomiTiAir 
vinclal d’user de toute son influen- LA 1 lKjlLUIIUIi 
ce auprès du gouvernement fédéral, j DCï IPfCiiCF
pour la création d’une telle Commis- KtLlultUut
sion.

PREMIER “EMPRESS” 
BLANC DANS LA 

MEDITERRANEE

A PROPOS DE 
IA GOEETTfc 

‘TAM ALONE”

V

Washington. 18. — S. P. C. — Les 
Etats-Unis semblent déterminés a 
prouver que la goélette "I'm Alone”, 
coulée par l’uh de leurs garde-cô - 
tes en haute mer. appartenait à des 
citoyens américains et que son enre­
gistrement dans un port canadien 
n’étalt pas valide. Dans es cas. 1rs 
Etats-Unis croient que le Canada se 
désisterait. La Grande-Bretagne re­
tira ses plaintes, dans un cas anale- 
gue.

Le Comité des Appropriations de la 
Chambre a recommandé au Congrès 
$32,000 pour éclaircir le cas.

Le droit de poursuite tombe sous 
la loi internationale et le Canada ne 
croit pas qu’il fasse partie du traité 
contre la contrebande entre la Gran- ' 
de-Bretagne et les Etats-Unis. Le Do- ! 
minion déclare que le garde-côtes j 
n’avait aucun droit de poiymlvre la. 
goélette à plus de 200 milles de la cô- [ 

J te et de le bombarder. |

New-York. 13. — Speciiri ail Progrès 
— Près do doux cents touristes ca­
nadiens et américains so sont embar­
qués Jeudi soir sur l"'Emprcss of 
France" par une pluie battante et gla­
ciale. faisant contraste avec les jour­
nées ensoleillées qui 1rs attendent nu 
rouis de leur croisière rie 73 purs 
dans la Méditerranée.

L"'Empress of France”, le premier 
paquebots de sa classe à être peint 
en blanc, devait quitter New-York 
de bonne heure dans la Journée, mais 
en raison du brouillard opaque qui 
obscurcissait le port. 1rs officiers du 
Pacifique Canadien qui voyaient aux 
préparatifs du départ décidèrent d’at­
tendre que l’atmosphère sc fut é- 
elaircie. Comme le paquebot est très 
rapide, ayant déjà établi plusieurs 
records de vitesse entre Cherbourg et 
Québec, il pourra reprendre le temps 
pordu et arriver aux Mes Madère 
suivant le temps indique.

Cette croisière durera 73 Jours et 
pendant ccttc randonnée, les excur-

5ionnistes couvriront une distance 
e 14.000 milles, visiteront 15 pays, 
feront escale dans 45 ports de mer et. 

pendant les excursions à terre, vi­
siteront 46 endroits dignes d’inté­
rêts.

Au nombre de ceux qui se sont 
embarqués on remarquait M. et Mme 
Walter Buckingham, de Guelph. Ont. 
M. A. Bécarv. de Dorval. P. Q. le 
Rev. C. C. DrscarricF. rie Montréal: 
A. J. Rrown, K. C. et Mme Brown rie 
Montréal, M. et Mme W.-EJBagg, 
Wcstmount; le major-général et 
Mme Henri A. Panet. Ottawa. Ces 
trois derniers quitteront le navire à 
Naples pour nller passer quelques 
temps sur ln Côte d’Azur.

L’élection dans Villeray
Montréal. 18 — S. P. C. — Bruno Charbonncau, candidat 

du maire Hotidc, fui clu hier échcvin de V illeray par une majorité 
de plus de 2.000 voix. Son adversaire était Léopold Favrcau. Ville­
ray est le deuxieme quartier de la métropole, au point de vue du 
nombre des électeurs. Le nouvel échcvin ne siégera que 7 semaines 
avant les élections générales pour la mairie et les échevins qui au­
ront lieu au début d’avril.

EN RUSSIE

La nomination du duc d’York
Ottawa, 18 — S. P. C. — “L’Evening Citizen” public la nou­

velle suivante dans sa page des nouvelles:
“Les commentaires entendus dans les cercles diplomatiques 

et politiques de la capitale sur la nomination du duc d’York, deuxie­
me fils du roi Georges V. comme gouverneur général du Canada, 
à l’expiration du terme de lord Willingdon, sont très favorables. 
Cette nomination en raison de la personnalité du prince et des char­
mes de la duchesse d’York serait bien vue de tous.”

UNE BAISSE

Montréal. 18. — Spécial au Pro­
grès. — Les recettes brutes du Cana­
dien National durant 1a semaine ter­
minée le 14 février, 1930. se sont é- 
lcvéos à $4.140.981 contre $4.873.408 
duitmt la semaine correspondante de 
192p. une dimnution de $732,427 ou 
tic M5 pour cent

Un ouragan passe sur Sydney
Sydney, N.-E., — S. P. C. — Les toitures de deux maisons 

furent enlevées, un hangar à chaloupes fut emporté à 150 verges 
et tomba dans la cour d’un garage, 64 cheminées furent jetées par 
terre, de nombreuses portes et fenêtres furent défoncées hier par 
un ouragan qui passa sur cette ville. Au quai Whitney, la toiture 
d’une maison fut enlevée et alla frapper contre deux autres immeu­
bles brisant toutes les vitres.

La démission de MacDonald

Londres. 18 — s. P C. — I-i ques­
tion do la persécution religieuse en 
Russie n été portée A l'ambassadeur 
soviétique à Londres. Le gouverne­
ment anglais fera 1 impossible pour fc 
renseigner aussi exactement qu’il 
le pourra. Ccttc declaration rie l'hon. 
Arthur Henderson., secrétaire des af­
faires Etrangères. A la suite rie nom­
breuses questions a la Chambre ries 
Commîmes, souleva l’enthousiasma 
des taavnlllistcs.

Un grand nombre rie questions fu­
ient posées nu ministre à propos de 
la condamnation rie la persécution 
religieuse en Russie par les chefs rie 
l’Eglise Catholique et de l’Eglise An­
glicane. ces Jours derniers. D’autres 
suivirent sur la propagande bolché- 
viste dans le monde entier.

Los conservateurs déclarèrent que 
la Tchéka. service d’espionnage des 
bolchcvistes. s’occupait de sc procu­
rer ries passeports pour ses futurs 
agents en Grande-Bretagne. Sur ce. 
l’hon. //rthur Henderson répondit 
qu’il ne pouvait dire si des visas a­
vaient été accordés A des agents de 
cette organisation. Quant à la ques­
tion rie la persécution religieuse, le 
ministre déclara qu’il n’avait reçu 
jusqu’à présent qu’une dépêche pré­
liminaire de l’ambassadeur anglais à 
Moscou; mais un rapport détaillé lui 
sera communique *ous peu.

Washington. 18. — S. P C. — Une 
diminution des droits sur l’aluminium 
fut proposée hier par le sénateur 
Walsh du Montana II proposa de 
rnrnenrr ces droits au niveau de 1912,

‘ soit 2 sous la livre pour le métal brut 
et 3\- sous pour le métal en feuil­
les. Ces droits sont actuellement de 
5 et 9 sous respectivement.

Finalement, les démocrates et les 
républicains remportèrent par 41 a 
39. Dans le débat anime qui précéda, 
des at ta ques violentes furent lancera 
contre rAlumlnum Company ot A- 
mcrica, dans laquelle le secrétaire c.c 
la Trésorerie et son frère. R. B Mel­
lon sont intéressés. Le :enateur Wn! h 
drc’.ara que cette compagnie "était 
un monopole très solide ’, .sc refusant 

donner le coût de la fabrication, 
afin de pouvoir fixer un tarif raison­
nable.

Kn plus de contrôler la production 
aux Etats-Unis, la Compagnie vient 
de construire une vaste usine au Ca­
nada. Elle contrôle maintenant l'a­
chat de la bauxite, minerai duquel 
on obtient l’aluminium venant de 
l’Amérique riu Sud et d’autres pays.

La domination de la Compagnie 
aux Etats-Unis est si complète. **jou- 
ta :■ énat< ur Wahh, qu il « t in 

iis”ne i sid*" d'organiser une autre société du 
>n sur in<'mo «rcm-c nu pays, afin de lui faire 

concurrence. Sa production tbtale dé­
passé la moitié de la production mon­
diale.

la demeure rie leur chef. M. Tar- 
!f i, malgré les ordres rie scs méde­

cins. voulait lui-même remettre \? dé­
mission de son cabinet entre les mn.ns 
nu président.

Finalement. M. Lucien Hubert, sé­
nateur. vice-président du Conseil et 
ministre de la Justice, conduisit ses 
collègues à l’Elysce. Le président Dou- 
merguc acceptait la démission du ca­
binet a 9 h. 41 hier soir.

D'après la constitution française, 
les ministres renversés peuvent diri­
ger les affaires courantes; rua 
peuvent prendre aucune décisic 
des traités avec les autres nations.
De sorte que les délégués a la con­
férence navale rie Londres ne peuvent 
rien dire. Le ministre de la Manne,
M. Leygues.. n’est plus qu’un ”ooser- 
vateur non officiel."

I/T président appellera les présidents 
du Sénat et de la Chambre. Il s en­
tretiendra ensuite avec le clirî rie 
l'opposition. M.‘ Chautemps. ries ra­
dicaux-socialistes. On croit que celui- 
ci refusera la mission de constituer
lin nouveau ministère, ou s'il accepte Montréal. Que, 17. — Torn W.il- 

pourra réussir. Un appel pou lit * gérant :
alors être fait à M. Briand, ma . :i tcies wagons restaurants et des hôtels, 
considère qu'il a peu de chance de ! PH&dàc aujourd'hui un * ouf 
succès.

M. W. PRATT 
PKtSlDE LA 

COHERENCE

cnco

Londres, 18 — S. P. C. — Les difficultés qui existaient de 
puis longtemps déjà entre le gouvernement travailliste et les in­
dépendants de l’aile gauche, atteignirent hier une acuité encore plus 
grave. Le premier ministre, l’hon. Ramsay MacDonald donna sa 
démission comme membre du parti travailliste indépendant. Au­
cune raison ne fut donnée; mais , comme le déclara un ami du pre­
mier ministre, “la raison est évident

IL TIRE SUR
SON AMIE ET 

SUR LUI-MEME
Montréal. 13. — S. P. C. — Péné­

trant do force dans la demeure de son 
ancienne amie. Rosa Lafond, Georges 
Bris.settc poursuivit la Jeune fille et 
tira deux fois sur elle. Apres quoi, il 
se logea deux balles dans la tétc. Tous 
les deux furent transportés fi l’hôpi­
tal. Erissctle succombera tout proba­
blement a scs blessures; mais la jeu­
ne fille s’en tirera d’après les autori­
tés.

M. Doumergue appellerait alors M. 
Tardieu ou M. Poincaré et l’on es­
péré que dimanche soir, la France 
aura un nouveau ministère s’appuy­
ant comme le précédent sur le centre 
et la droite.

La chute du ministère a produit 
une mauvaise'impression sur le pu-

ic. qui est très en faveur de Tar­
dieu. il a dignement représenté la 
France à la conference cie La Haye 
et avait de nouveau placé son pays 
à la place qui lui revient a la confe­
rence navale de Londres. Le nouveau 
cabinet devra faire sa déclaration 
ministérielle devant la Chambre et il 
est fort probable que les delegués 
français û la conférence navale ne 
seront pas connus avant le 1er mars 
prochain. Le nouveau conseil devra 
également faire connaître la politi­
que qu’il entend suivre avec la Russie 
soviétique. La disparition clu général 
Koutie|>off a causé tout un émoi c* 
l’on demande à grands cris le rappel 
de l’ambassadeur français à Moscou.

scs subordonnés où sont discute;, 
moyens d'améliorer encore si pou-

ct des 
d** *

ennr-
nduut

de 
les
siblc le service clos wagons-lits 
wagons-restaurants clu chemin 
National du Canada. Parmi le: 
fonctionnaires présents, y on 
que MM E W Smith, surinî 
. U rai Montréal: G. S. Jessup, as­
sistant du gérant-général; M L. Fleit 
surintendant des matériels et ameu­
blement. W. H Stuart lant
des immeubles F. Cameron, su* inten­
dant; Halifax; Y. Moody. î-urlutct - 
dant M >ntn j. M. On i - 
rlntendai t, 1 iron to; c. n. w : by, 
suri nie nd a nt, W in ni P*, g.

NOUVEAU
PARTI A

LONDRES

nr>n r

Montréal. 18. — S. P. C. -- Mauri­
ce-J. BouHanne. courtier de cette 
ville, fut arrête hier à Québec, sur 
une plainte portée contre lui par Al­
bert Lamarre. BouHanne sc serait 
approprié la somme de $250.000 pour 
son bureau. Il fut conduit devant U 
Juge Cusson et sur un cautionnement 
de $25.000 remis en liberté. Il devra 
sc présenter devant le tribunal le 26 
courait.

Londres, 
veau paru

18. — S. P. C. — Un nou- 
vient de surgir à la sui­

te de la croisade en faveur du libre 
échange impérial de lord Denver - 
brook et l'opposition qui lui ont faî­
te les trois partis actuels: les conser­
vateurs. les libéraux et les travaillis­
tes. Dans un manifeste publié hier, le 
pair canadien déclare qu’il n* a au­
cun espoir ’ dans les vieux partis, es­
claves de la tradition et ennemis ju­
rés des nouvelles idées." U annonce 
que d’accord avec tes collègues, il 
vient de former un nouveau parti, 
"United Empire Party", parti de 
l’Empire-Unl et qu’il espère enrôler 
un grand nombre de partisans.

PROTESTATION 
DES VOYAGEURS 

DE COMMERCE
Québec, 13. — Spécial au Progrès — 

Pour faire suite au mouvement dé­
clanché, par leurs confrères de Moir- 

i réal et de Québec, pour la défense 
rie notre langue, a leur tour les voy­
ageurs rie commerce, section Behé- 
rière. ont adresse la lettre ci-join­
te. ô chacun des députés d * la ville 
rie Québec. Monsieur Joseph Sam - 
son. député rie Québec-Contre 5!.*n- 
sicur Oscar Drouin, député de Oué* 
bec-Est. Monsieur Jos. Power, dé - 
puté de Québec-Ouest. Monsieur 
Chas-Edouard Cantin, Député de 
St-Sauveur.

Québec, le 5 fcv. 1930.

Monsieur !• Député.
Parmi les membres de 1*Association 

Catholique des Voyageurs de Corn - 
merce clu Canada, il y en a qui ?ont 
vos électeurs, c’est ô ce 
s’adressent h vous pour 
l'Honorable McMaster, Trésorier Pro­
vincial. le renvoi de Monsieur Ch* 
Cotton, actuellement au service du

Suite à la 5icme page

titre qu'ils 
exiger d
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CARNET SOCIALw
•tinanche soir, M. et Mme Thomas 

Cp*dé recevaient à un euchre quel­
ques parents et amis.

Après les parties de cartes on eut 
le plaisir d’entendre plusieurs mor­
ceaux de chant et de musique ainsi 
que quelques déclamations récitées de 
taçon tort intéressante par MM. Na­
poléon Gendron et Lucien Ouellet.

Après la 60irée. un délicieux ré­
veillon tut servi auquel firent hon­
neur tous les Invites. On remarquait 
parmi ces derniers:
MM. et Mmes Emile Lauzier, Joseph 
Simard, Napoléon Gendron. Thadée 
Pcdneault, Adrien Ouellet, Mme Er­
nest Coudé, Mme Victor Ouellet, 
Miles Simone Ouellet, Rolande Ouel­
let, Marie Coude, Desneiges Coudé, 
MM. Lucien Ouellet, Léon Girard. 
Ernest Coudé. Henri Coudé, Gérard 
Lepage.

Les prix, la partie de cartes 
furent gagnés par Mme Emile Lau­
zier, (1er prix); Mlle Desneiges Cou­
de. (2e prix); Mlle Marie Coudé, 
«Consolation); M. Ernest Coudé, 
cler prix) ; M. Léon Girard, (2e prix); 
M. Thadée Pcdneault, (Consolation).

Chicoutimi. 18. — D. N. C. —
M. et Mme Thomas Gilbert sont 

revenus dimanche matin, d'un court 
séjour à Québec.

Mlle Thérèse Boily est retournée 
à Robcrval samedi après un séjour 
d’un mois et demi ft Chicoutimi. J’in- 
' née de ses cousines, Miles Marthe et 
Marguerite Bossé.

Mme Armand Boily, de Roberval,

SUNSET
Dr- NOIR

vif, promptement — sans tacher 
les mains ni les ustensiles.

Saviez-vous
Que la premiere usine pour fa­
briquer les beaux papiers en Ca­
nada a etc consruite par La Com­
pagnie de Papier Rolland Limi­
tée.
Qu'aujourd’hui nous avons en 
fonctionnement deux des usines 
à papier les plus modernes qui 
soient en Amérique.
Que ces usines produisent une li- 
çne complète de papiers bond, 
à comptabilité et à écrire qui ne 

ni pas surpassés.
' ces papiers sont en deman- 

par tout le Canada et peu- 
pî r;re fournis par tous les 

imprimeurs, le vôtre in-

LN VENTE AU

SYNQIPÂT des IMPRIMEURS
)U SAGUENAY 

i. ;.u:;turs — Libraires — Editeurs
12, AVE LABRECQUE 

Chicoutimi, — — P. Que.

était à Chicoutimi samedi dernier.
Chicoutimi, 18. — Spécial. —
Dimanche soir, le 10 février, Mlle 

Ursule Belley recevait & la résidence 
de ses parents un groupe d’amis, par­
mi lesquels on remarquait:

Mlles Lucienne Tremblay, Germai­
ne et Marguerite Lapointe, Alma Ri- 
verin, Jeannette Lachance, Jeanne et 
Cécile Perron, Gabriellc Gagné, Gra­
tia et Marie-Jeanne Gagnon, E. Mar­
tin.

M. et Mme Ths-Eugène Simard, 
MM. E. Blackburn, François Lapoin­
te, Thomas-Eugène Aubin, E. Bris- 
son, R. Bouchard, Louis Lefebvre.

Il y eut parties de cartes, chant et 
musique.

Etaient enregistrés à l’hôtel Chi­
coutimi le 17; MM. E. DuBerger, G. 
Tremblay. E. Garneau, J.-Art. Lefeb­
vre, Alb. Thibaudeau, Québec; O.-H. 
Halnault, W. Beckett, Montréal; H. 
Hamel, Port-Alfred; L.-P. Lavallée, 
Port-Alfred.

M. Juste Dufour, marchand de 
Ode-Baie, était de passage en cette 
ville hier.

Mlle Yvonne Fortin, de Kénogaml, 
est en promenade à Chicoutimi pour 
quelques jours.

M. J.-F. Grenon, ingénieur en chef 
du Chemin de fer Québec-Chibouga- 
mau, est parti dimanche soir pour 
Québec, Montréal, 'en voyage d’affai­
res. II sera de retour vers la lin de 
la semaine.

M. Georges Proulx, ingénieur-rési­
dant pour le Chemin de fer Québec- 
Chibougamau, est de retour d’un voy­
age d'affaires ft l'ilc Maligne.

Dimanche soir. Mme Patrick For­
tin recevait un groupe de parents et 
d’amis a l'occasion du 26e anniver­
saire de naissance de son mari. La 
soirée fut des plus agréables, il y eut 
parties de cartes, chants, musique eC 
declamations.

Vers minuit, un succulent réveillon 
fut servi par Mme Patrick Fortin ai­
dée de Mlles Simone Bouchard et 
Juliette Fortin.

Parmi les invités on remarquait: 
Mme Vve Jean-Baptiste Fortin, MM. 
et Mmes Jos. Fortin, Alph. Bouchard, 
Joseph Gagnon. Ludger Harvey. La­
zare Bérubé. François E-!ouin, Mme 
Henri Boitin. M. Ludger Gagnon, 
Mlles Simone Bouchard, Cécile Boi- 
vin. Bernadette et Juliette Fortin, An­
na-Marie. Juliette. Gertrude. Rose- 
Alice et Marcelle Gagnon, MM. Frs 
Berubé. Arthur Villeneuve. Benoit Lc- 
chasseur, P.-Eugène. Arthur et Lo­
renzo Bolvin, Jean-Joseph et Olivier 
Fortin. L.-Henri et Eudore Gagnon.

Ce n’est que tard dans la nuit que 
fon se sépara, apportant un bon sou­
venir de cette agréable soirée.

M. l'abbé Bolvin. vicaire à Kéno- 
gami, était de passage en notre ville 
hier.

M. Hilas Girard, de St-Prime. est 
retourné dans sa paroisse après avoir 
passé quelque temps à Van-Bruys- 
sell.

M. Zocl Marchand, de St-Prime. 
est également de retour dans sa fa­
mille.

M. J. Boily, de Montréal, est en 
promenade chez son père, M. A. Boi­
ly, de Roberval.

Mme P. Pilote, de Roberval, est de 
retour d'une promenade à Chambord.

Dimanche dernier, Mme P.-A. 
Proulx, de cette ville, recevait b un 
bridge, en l'honneur de Mme A. Boi­
ly, de Roberval.

Mme Napoléon Cantlnet, ses deux 
filles, Mlles Germaine et Gabrielle, 
étaient de passage à Chicoutimi di­
manche dernier, chez Mme Alph. La- 
liberté.

Roberval, 18. — D. N. C. — Etaient 
enregistrés, en fin de semaine, au 
Château Roberval: MM. L. Harvey, 
d’Alma; T. Boutet, d’Ile Maligne, Jo- 
scph-Elio Maltais, d’Alma; Tréfilé 
Lafon, Harmias Larouchc, E. Bras­
sard. M. D.. de Jonquière; M. et Mme 
Henri, de Lefebvre; Mme Bruno Fra­
ser; M. L.-O. Mercier, de Québec; M. 
O. Lawrence, d’Alma; M. H. Lemire, 
d’Alma; M. G. Wilkinson, d’Alma; M. 
J. Gauthier, d’Alma; M. R.R Aubin 
d’Alma; M. R. Morin, de Montréal; 
M. S. Hausner. de Montréal; M. D.- 
H. Bréhaut, de Chicoutimi; M. L. 
Huot, de Montréal.

NORMANDIN

lundi, le 10 février.

M. Wilfrid Deschêne, de Oérard - 
ville, est de passage chez son père, 
M. Charles DÆchênes.

MM. Alfred Thibault, François et 
Philippe Bolvin sont partis pour le 
travail des chantiers fl Mistassini.

M. Amédéc Gauthier, de Girard vil - 
le, est en voyage d'affaires ft Nor - 
mandin.

M. et Mme Oscar Deschênes sont 
de passage chez M. Xavier Deschênes.

M. H. Bolduc, de Girardville, a é­
té rencontré sur nos rues ces Jours 
derniers.

MALADE

Mercredi dernier. Mlle vjerradino 
Lemieux a dû recourir aux soins du 
Dr Poisson.

PEAUX DE RENARDS

M. E. H. Rayner, de Montréal, a a­
cheté ici 32 peaux de renards.

Normandin. 18. — D. N. C. — 
JOYEUSE FETE

Le 8 février dernier, à la rési - 
dencc de M. et Mme Ernest Laperriê- 
rfi. un groupe de parents et d’amis se 
réunissaient ft l’occasion de l’anni­
versaire de naissance de Mme La - 
perrière.

Un joli programme fut exécuté du­
rant cette soirée.

Parmi les Invités, on remarquait: 
M. Morel, chef de gare et Mme Mo- * 
rel; M. Ths-Ls Bergeron, restaura - 
tour et Mme Bergeron, M. Philippe 
Hudon, représentant de la maison 
Légaré, et Mme Hudon, Mme André 
McKaben. Mme Edmond Simard, de 
St-Thomas; Mlles Jeanne Hudon et 
Lauréa Bergeron; M. Adrien Laper- 
rière.

C'est avec regret que l’on se sépa­
rât à une heure avancée, emportant 
de cette aimable réunion le plus a- 
grénble des souvenirs.

Félicitations ft Mme Edmond Si­
mard. organisatrice.

CAR DE CHEVAUX

Un char de chevaux, venant de 
Québec et destiné fi M. Jean-Chs 
Mailloux, a dû être retourné. Il y 
a eu malentendu dans le marché.

NOTES SOCIALES

Mme Welly Roy, de Kénogami. é­
tait en promenade, ces Jours derniers, 
chez M. et Mme Nestor Roy.

M. le notaire Turcotte était à Mis 
tassinî, pour affaires professionnelles,

MARIAGE EMOND-PARADIS

Le mariage de Mlle Marie-Anne 
Paradis, fille de M. Florian Para - 
dis. avec M. Adrien Emond. de No­
tre-Dame d’Hébertville. a été célébré 
dans l’Eglise de St-Cyrlllc de Nor­
mandin. le 10 février 1930.

Après le mariage il y eut réception 
à la maison paternelle. Etaient in­
vités au déjeuner: MM. et Mmes Chs 
Deschénes, Oscar Deschènes, Joseph 
Paradis, Elzéar Paradis, Joseph-Louis 
Paradis. Mme Antoine Paradis. Mme 
Henri Fournier. M. Auguste Pelletier, 
oncle de la mariée.

Parmi les jeunes filles on remar­
quait: Mlles Lucia. Albertine, Lydia- 
ne Paradis, trois soeurs de la 
mariée; Marie-Louise Deschènes 
Florentine Derchénes, Alma Landre­
ville. Jeannette Paradis.

Parmi les jeunes gens: MM. Ar­
thur Paradis, frère de la mariée, 
Louis Deschênes. Méridée Trem - 
blay. F. Deschênes et Wilbrod Paradis 
d’Hébertville.

Après le déjeuner, tous se rendi - 
rent chez M. Louis Tremblay.

Le train du midi donna le signal

M. René Bergeron est de retour ft . 
Roberval. après avoir passé quelques 1 
Jours à Jonquière.

Y

Lacez-Vous la tête avec le

Savon Cuticura
FHOTTBZ-VOUS (l'abord légèrement 
le cuir chevelu avec t’Onjrraent f’ull- 

rur« .... Pui» lnvr*-!e avec 
du Savon liquide fai? en d la- 
aol vant de* rognures de Sntno 
Cutlrnrn dan-» un peu d'eau 
chaude. Rincez parfaitement 
A. Tenu tiède. Un cuir cheve­
lu pènpro eat essentiel aux 
bans cheveux.
Savon 2Sc. Onguent 25c et 50c. 
Talc 25c. Echantillon do cha­

cun çratl».
S’adresser au Dépôt Canadien:

J. T. Wnlt Company limited, Montréal.
I ~ ---------- - . . -
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REV. A. PR0VENCHER

Evêché de Chicoutimi
1-31 18-2-30

Plus souple . . .
Plus confortable

C’est pourquoi les femmes préfèrent 
cette serviette sanitaire moderne

Kotex, la nouvelle serviette sanitaire améliorée, protège efficace­
ment la santé de la femme. C’est pour cette raison que Ica 
médecins ce les gardes-malades recommandent son usage i 
Tunanimitc.
La souplesse duveteuse de Kotex le rend parfaitement confor­
table. Il désodorise complètement et assure l’absence absi/a 
de tout souci.
Vous l’achetez sans aucun embarras. Vous n’avez qu’à dire 
“Kotex” au comptoir de la pharmacie ou du magasin à ravons. 
Grandeur rcgulicre, 60c. la boite d’une douzaine. Êxtre 
grandes, 75c. Mode d’emploi dans chaque paquet.

Cinq caractéristiques du nouveau Kotex amélioré
1. Kotex est doux .. . non de cet le douceur trompcuM! qui «.e 

change bientôt en une constance irritante. Sa douceur 
est durable.

2. Sécurité absolue ... ne cause jamais le moindre souci
3. Garniture Kotex ... plus légère et plus fraîche que le 

coton, bien que cinq fois plus absorbante.
i. Dans les hôpitaux ... 00% des principaux hôpitaux du 

Canada emploient un tissu identique à celui de Kotex.
5. Désodorise, à U perfection, grâce à un procède breveté.

FABRIQUE AU CANADA

K O T 6 X '
Serviettes Sanitaires

des adieux.
Aux nouveaux époux, tous nos 

voeux de bonheur.

MILLE-VACHES

D43F

Mille Vaches, 18. — D. N. C. —
Un aéroplane venant de Toronto, 

conduisant Edmond Johnson, a ater- 
ri ici, au coucher du soleil. Etait à 
son bord, un Journaliste du “Eve­
ning Telegram”, de Toronto et deux 
mécaniciens. v

Cet aéroplane n’était point rendu 
au bout de sa randonnée. Parti à 
3 h. p.m. de Québec, il avait l’inten­
tion de se rendre ft Pointe aux Ou­
tardes, où le malheureux plongeur. 
Peter Tran perdit la vie sous 20 
pieds d’eau.

Lorsque cet aéroplane vint ft pas­
ser La Rivière Portneuf et Baie La­
val, le pilote raconta que de fortes 
bourrasques l’obligèrent de rebrous­
ser chemin et de venir chercher re­
fuge dans notre Baie.

Il fit un très bel atterissage.
Le 31 au matin, nos visiteurs re - 

prenaient leur envolée vers Pointe 
aux Outardes le terminus de leur 
randonnée ce matin. Ils apportent a- 
vcc eux nous dirent-ils. un bon sou­
venir de notre village, et de son hos­
pitalité.

A son départ de Toronto cet aé­
roplane avait à son bord M. W.-D. 
Dudly. plongeur expérimenté qui s’é­
tait offert pour aller porter secours 
A l’infortuné Peirv Tran, et c’était 
le but de ce vovage.

Mais lorsqu’ils surent le matin du 
30 janvier A Québec, que le malheu­
reux était sorti do l’eau, W.-D. Du­
dly n’alla nas plus loin et s’en re­
tourna A Toronto; tandis oue l’aéro­
plane continue sa cours? Jusqu’à 
Pointe aux Outardes.

est de retour de sa visite dans les 
chantiers de La Donnacona Paper 
Co. de Sault-au-Mouton; après une 
absence de près de deux semaines.

M. le curé nous dit qu'il est salis - 
fait de son voyage et qp’ll est revenu 
en parfaite santé. Partout où il a 
passé, il était attendu, et a été bien 
accueilli.

Mlle Mathilda Boulanger après a­
voir résidée 8 ans avec ses frères Noël 
et Thomas du village de Normandin 
est retournée résider chez son père à 
8t-Méthode.

M. Dubuc, représentant de Bolvin 
et Grenier de Québec était do passage 
clans notre village.

NORMANDIN
Normandin, 18. — Spécial. —
Mme Elle Boudrcault, ainsi que M. 

Léon et Mlle Eva Boudreault sont en 
promenade A Dolbeau où ils visitent 
leurs parents et amis.

M. Aimé Boulanger de Dolbeau est 
rendu A Kénogami avec sa famille 
pour travailler. Avant leur départ ils 
ont visité tous leurs parents A Nor­
mandin et St-Méthode.

Mme Eugène Dorval est allée A Al- 
banel la semaine dernière citez son 
père M. Alphonse Lamontagne.

M. Noël Dcsmeulcs est allé A Al- 
banel dimanche le 9 fév.

MM. Arthur Lavoie et Adalbert é­
taient ici la semaine dernière par af­
faires.

M. Philippe Cantin est revenu d’u­
ne promenade de 15 Jours A St-Tho- 
mas Dydlme, iî est enchanté de son 
voyage.

Mme Charles-Edouard Dufresne, 
de St-Thomas est en promenade de­
puis un mois chez son père M. Elle 
Boudreault.

Mme Alfred Bouchard de St-Tho- 
mas était en visite chez sa mère Mme 
Vve Pitre Bouchard, ainsi que chez 
M. et Mme P. Bouchard.

M. et Mme Thomas Laprise de Dol­
beau ont été les heureux parrains 
d'une Jolie fillette, enfant de M. et 

1 Mme Bouchard, née Rose-Alma La-
prisc.

Mme Roméo Bernard est revenue 
.de l’hôpital depuis quinze Jours. La 
jsanté est maintenant meilleure et 
nous souhaitons qu’elle n’enregistre 

Notre curé M. l’abbé Jos. Audct que des améliorations.

M. Wilfrid Nadeau et T. Labbé é­
talent ici dimanche le 9 fév.

ST-FELIX-D’OTIS f

St-Féllx d’Otis, 18. — D. N. C. — 
DIVERS

Mme Phil. Bouchard trpvement 
malade nous a quittés pour l’hôpital 
St-François d’Assise Québec.

Nous formulons des voeux pour 
un promnt retour et une convales­
cence prochaine,

M. Philinne Bouchard est actuel­
lement A Québec au chevet de son 
épouse gravement mnladc.

M Hemiel Thiheault est revenu d’un 
vovage d’nffpires A la Grande-Baie 
et Port-Alfred.

M. et Mme Polycarne Boudreault 
sont actuellement A l’Anse St-Jean 
chez une soeur atteinte d’un maladie, 
grave.

! Mme Nil Simard est rev**,,* 
voyage où elle assista au smlUre 

Vvt

! M- J'-E- Bouchard"est de J,«* un voyage d'affaires a B»g0U1ij

A NOS ANNONCEUR!
Non* apprécierons bai 

ment votre coopération i 
nous faisant tenir votre co] 
d’annonce aussi longtemp, 
possible avant la date de 
blication, mais pas pim | 
que midi la veille de cette 
te. Ceci nous permettrait 
vous donner uo service ent 
rement satisfaisant.

clUXdeGor0|- Double* ® 
Traitemei
La double octk, 
de Vicks (inhl 
le et absorbé)] 
soulage vivemei
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Propagez le “Progrès’'
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QUAND vous verrez la gentille petite 
Olive Bordon de nouveau, remar­

quez comme le Savon de Toilette Lux* 
garde sa peau douce-

"Il est de suprême importance que ma 
peau oit ce velouté que noua appelons 
“peau de studio," et pour cela, le Savon 
de Toilette Lux m’est indispensable."

C-I—-

Photo par 
R. A. Bachrach Hollywood

9 sur 10 vedettes conservent 
ainsi la beauté de leur peau . . . .

Mary Duncan, l’exotique beauté Fox, dit: 
“La penu d’une artiste de cinéma doit être 
douce comme soie pour bien photographier. 
C’est pourquoi je suis fidèle uu Savon de 
Toilette Lux."

ne Peau douce
triomphe toujours.

disent les directeurs de Hollywood

UNE belle peau douce captive tou­
jours les coeurs," dit George H.

Mclford, fameux directeur de cinéma, 
résumant les opinions de 39 de* princi­
paux directeurs de Hollywood.

“Le public admire l’actrice dont la 
peau reste impeccable sous les lumières 
crues des studios," continue-t-il. "Et 
c’est avec une telle peau qu’elle peut 
aspirer à devenir une étoile."

Neuf sur dix étoiles de Vécran, em-

ploient le Savon de Toilette Lux. 
Il leur garde la peau douce pour la plus 
difficile des épreuves: la photo rap­
prochée, qui révèle toute imperfection. 
Tous les grands studios en ont fait le 
savon officiel des loges de leurs artistes.

Vous constaterez, vous aussi, que ce 
savon blanc, délicat et odoriférant, saura 
conserver à votre peau sa souplesse et son 
velouté. Essayez-le—aujourd’hui meme, 
pour votre bain et votre shampooing 

. également.

Savon de Toilette Lux
Lujtc que nous n’avez trouvé jusqu’ici que dans les

savons français à 50c et SI.00 le pain—maintenant à
Lever Brothers Limited

44061
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tées, de crainte de faire quelque ren­
contre désagréable, à cette heure 
avancée de la nuit.

A la bourse St-Louis, où il y 
avait grand bal ce soir-là. Trim, en 
passant près d’un groupe de trois à 
quatre personnes qui fumaient leurs 
cigares à la porte du café, s’arrêta, 
en entendant mentionner le nom du 
capitaine Pierre.

°—Je crois vraiment qu’elle ne 
détestait pas le capitaine, disait une 
des personnes du groupe; mais sans 
présomption, je puis avouer qu’il n’a­
vait pas de chance; et pourtant c’é­
tait un bel homme, et brave, ma pa­
role, très bravej., . Pauvre St-Luci

• •. mourir si jeune !
Trim reconnut \& voix éclatante 

du comte d’Alcantara.
“—Pourquoi n*aurait-il pas eu 

de chance? demanda un des fu­
meurs.

—Vous êtes un farceur, répondit 
le comte d’Alcantara, vous voudriez 
que je vous confiasse mes intimités; 
c’est mon secret. Tout ce que je puis 
vous dire, sans blesser les convenan­
ces, c’est que le capitaine était fort 
jaloux de moi • . « Pauvre capitaine, 
il avait bien tort, que Dieu .bénisse 
son âme, car, foi de gentilhomme, ce 
n’était pas moi qui courait après la 
petite, c'était elle qui s'était cprisc de 
jBgj et rue poursuivait partout ...

hem! hem!.. .
—Vous ne poétisez pas un peu, 

comte?
—Réalité, mon cher, réalité; et 

si son amie, mademoiselle Thornbull, 
était ce soir au bal, vous en verriez 
bien d'autres! celle-là, elle était fol­
le de moi, c'est le mot, folle; une vé­
ritable frénésie! et jalouse!. . . Aus­
sitôt que je parlais à Miss Gosford, 
Miss Thornbull devenait rouge, 
bleue, blanche; c'/était la même chose 
de Miss Gosford quand je parlais à 
Miss Thornbull. ^

—Mais il me semble que la jolie 
Anglaise n’a pas eu ce soir l'air de 
vous adorer.

—Oh! les filles! s’écria le comte 
en se dressant sur ses talons et re­
gardant les étoiles en tournant les 
yeux, qui peut se vanter de les com­
prendre? Profondes comme l’abî­
me, qui peut sonder le fond de leurs 
coeurs? Elles ne paraissent en public 
qu'avec un masque sur toutes leurs 
actions, une déception dans leurs re­
gards, un mensonge sur leurs lè­
vres. .. : Mais dans l'intimité. . . 
Mais dans le tete-à-tête! Allez, je 
m'y connais".

Trim ne resta pas pour entendre L 
fin de la conversation. II se rendit 
chez madame Regnaud où il arriva 
au moment où’Toinon se disposait à 
fermer les portes à clef, n’espérant 
plus qu’il vint cette nuit coucher à 
la maison ou auprès de son niaitre, 
uui do_rmajt du sommeil le plus Iran-,

quille, ne s'étant pas réveillé une seu­
le fois de toute la soirée.

CHAPITRE
VINGT-ET-UNIEME

Retour à la vie active

La vigoureuse constitution du ca­
pitaine Pierre, jointe à deux jours de 
tranquillité, à une diète prudente, à 
deux nuits de repos et au bonheur de 
se sentir libre, avait triomphe de la 
maladie; et le matin du troisième 
jour, quand le soleil éclaira sa cham­
bre et que les chants du moqueur vin­
rent égayer son réveil, le capitaine se 
rendit tellement rafraîchi qu'à l’ex­
ception d’un peu de faiblesse, il se 
trouva aussi bien qu’il eut pu le dé­
sirer.

Trim, enveloppé dans une couver­
te, s'était jelc tout habillé et dormait 
comme un bienheureux, couché sur 
le plancher au pied du lit de son 
maître.

Il était encore de bien bonne heu­
re, et Pierre, afin de ne réveiller per­
sonne dans la maison, se leva tout 
doucement et appela Trim, en le 
secouant assez vigoureusement pour 
le tirer de son profond sommeil.

"—Trim, lui dit-il quand il l’eut 
réveillé, je vais aller à bord du Zc#- 
phyr, j'ai besoin de voir ce qui s’y 
pass?; j'irai ensuite déjeuner avec 
M. Meunier, s’il est de retour de la 
campagne où tu m’as dit qu'il était

allé.
“Dans tous les cas, tu diras à 

madame Regnaud de n’êtrc pas in­
quiète, que je nie sens parfaitement 
bien, et de ne pas m’attendre pour 
déjeuner.

—Vous pas pouvez sortir à c’t'- 
heure, le docteur li l’a dit vous pas 
sorti di tout encore.

—Si le docteur me voyait, il me 
trouverait assez bien pour inc laisser 
sortir. Et d'ailleurs il faut absolu­
ment que je voie M. Leonard et M. 
Meunier. Après cola je penserai à 
madame Coco-Lctard et à scs élè­
ves!

Trim vit avec terreur sur la phy­
sionomie de son maître sa decision 
de sortir, pour ailer chez M. Meu­
nier et à bord du Zéphyr. Quoique 
son maître lui parut parfaitement ré­
tabli, il croyait que s'il apprenait su­
bitement la mort de M. Meunier, 
cette nouvelle ne lui causât une 
réaction, aussi fit-il tout en son pou­
voir pour le détourner de sa résolu­
tion.

"—Moue va couri cri M. Léo­
nard, et amené li à li tout suite: pis
moue couri l'aprcs M. Meunier, 
quoique moue sc bien li pas vini, car 
li l'été pas vini encore hier soir, dit 
Trim en élevant sa voix.

—Ne parle pas si fort, tu vas ré­
veiller les personnes qui dorment 
dans la chambre voisine.

C’était bien cela qu'espérait "Prim, 
cl il comptait sur l'influence de Mme

Regnaud pour dissuader le capitaine 
de sortir, au moins avant que le doc­
teur eut donné son opinion sur la con­
venance de l'informer de la mort de 
M. Meunier, qu’il ne fallait lui ap­
prendre qu'avec les plus grandes 
précautions.

"—Vous l'été encore faible; et 
pis c'est pas tout, continua Trim sur 
le même ton. il été bon vous pas 
montré li dans les rues, avant nous 
l’attrapé, tous ceux qui voulc faire 
li mouri dans ('cachot; moué croyc y 
avait grand complot et M. Léonard 
itou.

—C'est justement pour cela que 
je veux voir M. Leonard.

—Eh bien! moué couri chercher 
li. Et tout en disant cela. Trim sor­
tit de la chambre".

II a peut-être raison, pensa le 
capitaine quand Trim fut sorti; il 
doit y avoir eu quelque complot 
dans lequel^ les Coco-Letard ne 
jouaient qu’un rôle secondaire. En 
effet ce n'était pas mon argent qu'­
ils voulaient avoir, d'ailleurs savaient- 
ils si j'en avais sur moi? Il doit y 
avoir quelque main puissante et se­
crète qui faisait mouvoir les fils de 
cette trame. Nous verrons.

1 out en faisant ccs réflexions, le 
capitaine s'habilla, après quoi il pas­
sa tout doucement dans le salon, où 
il s'assit sur un fauteuil près de la 
table sur laquelle il y‘avait plusieurs 
journaux. Il en prit un qu*il se mjt à 
lire avec avidité. C’était le Courrier

« «

•«

de la Nouvelle-Orléans. Ce que 
1 rirn avait tant redouté arriva, sans 

que le capitaine Pierre rut mis les 
pieds hors de la maison de Mme Re­
gnaud.

Voici ce qui se trouvait sur le 
journal: *‘A peine annonçions-nous 
J arrivée du trois mâts le* Zéphyr, 
venant du Brésil, et la glorieuse 
conduite de son capitaine lors de la 
rencontre des pirates, dont nous 

^ avons donne la description dans no- 
'tre dernier numéro, que nous avons 
à enregistrer aujourd’hui sa mort 

''prématurée et sa fin tragique. Le 
"jeune Pierre de St-Luc arrivait jus­
tement à temps j)our recueillir l'im­
mense succession que lui avait lc- 

"guée son bienfaiteur; mais la pro- 
"vidence en avait ordonne autrement 
"et à peine les cendres de feu M. 
"Alphonse Meunier avaient-elles eu 
"le temps de sc refroidir, que celles 
"de son héritier ont été déposées près

« •

••

“des siennes. Son corps fut tr: 
“flottant au bayou bleu, noyé 
“accident, suivant îc rapport du 
"ronairc.

“Les funérailles du capitaine 
re de St-Luc ont eu lieu à h 
fhédralc, à midi précis. Une fl 

“immense assistait à la cérémoniel 
"préicncc des matelots du Zcpk 
“du Sauveur, rangés quatre de tl 

l’arrière du cercued. donnâit| 
procession un air de solm3 

grandeur".
Le capitaine lut à deux repj 

l'article du Courrier, sans |>ouve| 
rien comprendre. 11 regarda à 
date de la publication ; c était 
du 1er novembre 1836.

"—Mais c'était bien nvaoM] 
se dit le capitaine, en relisant 1 
clc |>our une troisième fois, 
c'est <;a, c'est bien ça. . . Commt 
M. Meunier mort! et moi 

(A Suivre)
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U “Profrèi”, c’eit la voix ide voire réjion; 0 est 
de votre Intérêt que cette voix soit entendue; 3 n’en tient 
qa’l vou qt’eOe le soit!.

Allons loujours au delà des devoirs tracés et 
restons toujours en deçà des plaisirs permis.

Mme SWETCHINE
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UN PAYS BRITANNIQUE
EN MARGE D’UNE CONFERENCE DE M. MONTPETIT
SS'After all, this is a british country. — Après tout, cc pays 

est un pays britannique”. “Cette exclamation est dun touriste amé- 
cain qui cherchait son chemin par les rues de Montreal un jour 

nu*Ü ^tait légèrement ‘“humide”; c’est apres avoir demande sa
route, sans se faire comprendre, à plusieurs Canadiens français qu il 

• fajsaji part de cette découverte à l’Ecossais qui venait de le rensei­
gner. H ajoutait : “Dites donc, pourquoi ne jetez-vous pas tous ces 
français à la mer? Il y a beaucoup de gens chez nous qui seraient 
prêts à vous donner un coup de main”. Ce Yankee n’était sûrement
pas un descendant de Franklin... ^ ^

M. Edouard Montpetit, secrétaire général de l’Université de
Montréal, s’inspirait samedi de ce “this is a british country” dans 
sa conférence au Club Canadien d’Ottawa. Analysant la structure 
actuelle de l’Empire britannique, il affirmait que celle des Domi­
nions doit se modeler sur elle et suivre sa “nouvelle philosophie”. 11 
traitait en outre des rapports qui doivent exister au Canada entre 
les races française et anglaise et indiquait de quelle façon l’on y 
comprend la dénomination de “pays britannique”.

11 y a dans cette conférence des données claires sur notre si­
tuation vis-à-vis de l’Empire et des considérations judicieuses sur 
les relations des diverses nationalités du pays; les unes et les au­
tres sont à lire et à relire; tous les Canadiens y trouveront profit.

¥ AS *

L’Américain avait raison lorsqu’il disait que le Canada est un 
pays britannique, constate le conférencier, mais il avait tort dans 
l’interprétation qu’il donnait de ccttc expression. C’est qu’en effet 
il y a plusieurs façons de la comprendre. Il y a celle du Yankee, de 
l’Anglo-Canadicn, du Canadien français.

De la première, nous avons eu un exemple plus haut.
Entre les deux autres, il peut exister certaines divergences, 

mais il ne devrait pas y en avoir. Pour le Canadien français, pays 
britannique signifie soumission à un Empire qui ne sc fonde pas sur 
l'assimilation mais sur la diversité; la caractéristique essentielle du 
grand tout impérial, poursuit M. Montpetit, c’est la diversité dans 
l’unité et. cc qui caractérise le tout sc retrouve dans scs parties.

Diversité de races, diversité de nationalités, diversité de reli­
gion. de cultures, de gouvernements, de langues... Et malgré cela, 
l'unité existe et persiste et tout le monde l’admet. La diversité, qui 
existe dans l’ensemble, sc reproduit avec moins de complexité dans 
presque tous les dominions. Cette diversité dans l’unitc, on l’accepte 
maintenant et c’est la “nouvelle philosophie” de l’Empire.

“Depuis 1914, écrit Alfred Zimmc/n que cite le conférencier, 
une nouvelle philosophie de l’Empire a etc acceptée en toute con­
naissance de cause, pour le bien et pour la grandeur de cc Common­
wealth. Est-ce que ces mêmes principes de philosophie qui convien­
nent à l’Empire ne pourraient pas également s’appliquer au Cana­
da, pour son bien comme pour sop progrès?” .

De toute évidence, oui, et tout le pays s’en portera mieux. 
Ici comme ailleurs, nous avons plus ou moins la diversité dans l’u­
nité. Deux races, deux cultures, des religions diverses; le tout réuni 
dans un meme pays sous un même gouvernement. La même philo­
sophie s’impose donc et tous gagneront à l’adopter.

¥ * ¥

Il est certain que plusieurs désireraient un Canada complète­
ment formé d’éléments homogènes; les circonstances ont voulu une 
réalité différente; il faut s’y résigner de bon ou de mauvais gré et 
accepter les conséquences qui en découlent.

L’amour de scs proches et .dans un rayon agrandi, de sa race 
est un sentiment naturel chez l’homme: nos concitoyens de langue 
anglaise auraient désiré un Canada anglais; nos compatriotes n’au­
raient pas été fâchés d’en faire un pays uniquement français; les 
faits sont différents; il ne reste qu’à sc rendre à l’évidence et à 
accepter pleinement ccttc diversité afin de tendre d’un commun 
effort vers l’unité.

D’ailleurs, l'espace ne manque pas au Canada; il y a un coin 
du ciel pour chacun et le soleil luit pour tous. L’on peut donc 
parler sa langue et pratiquer sa religion sans faire tort à personne;
I on peut quand même ctre un bon citoyen. L’absence de cc fac­
teur ne tue pas l’unité.

Le plus tôt, ces vérités seront comprises et admises, le mieux 
ce sera. Quand l’on aura accepté le fait de la diversité avec les con­
sequences connexes, l’unité sera presque d’clle-mêmc accomplie.

D'autres peuples que ceux de langue anglaise peuvent vivre 
sous le drapeau britannique; cc sont les Anglais eux-mêmes qui leur 
ont imposé cette nécessité en leur imposant leurs lois; en cc faisant, 
iis sc sont imposé une nécessité à eux-memes, celle d’accepter la 
diversité qu’ils créaient ainsi.

Le drapeau britannique suppose l’unité de soumission et de 
loyauté, non pas celle de la langue et de la religion.

Lorsque l'on s’attaque à ces deux trésors d’une race qui a des 
droits indéniables à les conserver, l’on manque vraiment à la “nou­
velle philosophie” de l’Empire. L’ on montre en outre que l’on ignore 
I hiftoire de son pays. Tel est actuellement, le cas de Then. Ander­
son vis-à-vis du groupe français de la Saskatchewan.

Ce premier ministre ne veut pas accepter la réalité que nous 
sommes; l’unitc dans la diversité ne lui va pas; il croit y parvenir 
par une autre voie et il sc trompe fort, car d’autres l’ont essayée 
avant lui; si Thon. Anderson connaissait l'histoire du Canada tout 
entier, il saurait en même temps que nous avons toujours tenu à 
notre religion et à notre langue et que cc n’est pas là cc qui a em­
pêché l’unitc du pays, mais bien les moyens pris pour nous les cn- 
lo'cr. Le passé lui dirait que nos compatriotes ne reculeront pas 
pjus que leurs ancêtres. II lui dirait en même temps que la diversité 
n a pas cmpcchc l’unitc et qu’elle ne l’empêchera pas davantage 
dans l’avenir. Il lui apprendrait la “nouvelle philosophie” de l’Em­
pire dont a parlé M. Montpetit.

Canadiens français et Anglo-Canadiens, nous protessons des 
religions diférentes, nous parlons des langues differentes, nos cul­
tures diffèrent, mais ces différences ne détruisent pas l'unitc, 
surtout si on la veut sincèrement en l’appuvant sur la justice.

dur le 9cnt de
m^u->iKHe

REVUE
DES JOURNAUX

L’homme le plus suge signe non pas 
la requête pour l'avance cio Thème, 
ni la requête contre l’avance de 
1 heure» mais la requête pour l’HEU­
RE UNIFORME. FUIS LA PAIX.

Réglons donc d'un trait de plume 
les questions qui n’onl pas de con­
séquence et réservons toutes nos é­
nergies pour l’étudo des problèmes 
vitaux, ceux dont dépend notre san­
té économique, physique, sociale, mo­
rale. intellectuelle, c*c.

On r.e demande quel goût peuvent 
avoir les gens pour être malades par 
des jours si beaux.

U y en a cependant qui le sont! 
et qui prolongent semblable passe -
temps.... Serc;t-ce donc pour avoir
le loisir de jouer au bridge.... ou au
"Neuf\ *

Au bridge, quand on perd, on a 
î/miour* une excuse l’adversaire n- 

tout clans sa main ou le parte - 
mure n'a\ait nen du tout.

Conclusion pratique: le perdant 
n’est jamais responsable de ta de - 
faite.

La conférence navale vogue A plei­
nes voles.

Les récifs sont pourtant nombreux 
dans la mer où elle navigue et il n’y 
aurait rien détonnant à cc qu'elle 
n évite Charybcîe que pour tomber en 
Scylîa !

Elections
«nTcinpus propc est"....Le ^,nps

est proche où* nous aurons des é - 
lections. Du Devoir.

| point de vue, les électeurs de langue 
frnnçaije de la province, c'cst-À-dlrc 
la majorité, sont ses obligés. Il en 
prend avec eux autant qu’il lui plait.

Si M. MacMasier pouvait ae rrn - 
trer dans la tète qu’il n’est au parle­
ment que par le vote de *ea électeurs 
canadlens-français et que ceux-ci. 
aux prochaines élections, peuvent lo 
oéposer comme ils devraient le faire, 
il agirait autrement.

La morale de l'attitude de M. Mac- 
Master. c’est que Ton ne gagne rien, 
clans les comtés à majorité ranadicn- 
nè-françalsc du Québec d’élire ccttc 
sorte de gens qui croient* que c’est un 
devoir de la majorité de les élire.

"Heureux qui comme Ulysse a Cart 
un beau voyage”, nous répète X. au 
retour de son pays natal.

I e beau sexe entrant au sénat, il 
semble hors de doute que le feu oc 
I:i discussion va scieser de quelques 
degrés.

Communication

Une lettre de
h Sasb

Depuis quelques Jours on parle d’u­
ne double élection, ces mois-ci: é - 
lection générale provinciale, à Qué­
bec. et election générale fédérale. M. 
Taschereau viendrait-il le premier eu 
le second, on ne le dit pas. M. Pa - 
rent, son ancien associé et l'un de ses 
prédécesseur: avait passé ti la sui­
te du cabinet Laurier, la dernière 
fois qu'il alla au peuple, et Ton se 
rappelle peut-être quel grief lui en 
firent, apparemment, quelques mois 
plus tard, des gens de son parti dé­
sireux de le remplacer et qui y réus­
sirent. Ccttc fois-ci, bien c4ut M. 
Taschereau ne voie pas toute* les 
choses du même oeil que MM. King 
et Lapointe, il n reçu du parti libé­
ral fédéral, dans le Québec, trop 
d’appui, a ries heures critiques, pour 
vouloir Jet embarrasser. Il devra donc 
liver la date de ses élections, s'il en 
fait, de façon li ne pas leur nuire,— 
ou du moins, U le fera s’il a quelque 
reconnaissance c>s services que ries 
députés et ries ministres fédéraux 
québécois ont déjà rendus h Bon mi- 
ntatère, quand il en a eu .besoin. Potirf 
ce qui est des elections fédérales. 11 
n'est pas du tout certain que M. 
King les fasse cette année: mais,
d’autre part, il devient combatif, 
quand les conservateurs l’acculent pu 
point d’outrer sa patience. Si par ail­
leurs !a situation économique du pays 
s'améliore d’ici septembre en octo - 

j bre prochain que les affaire* riu pool 
cm blé. inquiétantes pour l’heure se 
rétablissent et que la récolte de blé 
rie 1030 rn bonne. M. Bennett n’aura 

i p?* besoin rie taquiner longtemps M.
pour s’attirer une riposte. Fn 

cc cr>". la bataille sera chaude, a ce 
qu’admet tou* le monde, quelque con­
fiance dont témoigne d’avance en pu­
blic les chefs de partis. Et si M. Ben­
nett allait ne pas gagner. Ton devra 
s’attendre à cc qu'il suive vit* M. 
Meiglien dans la retraite. Qui sait n- 

1 lors si l’ancien premier ministre con­
servateur ne penserait pas a revenir 
à la politique active, une fols M. Tion- 
nett é'-erté? Le vie publique a de ces 
*cu.v de bascule.

RENVERSIS ‘

On donne, chez nous, le nom de 
renversis A la partie de forêt dont les 
arbres ont été renversés par un ou­
ragan. Ce terme n’est pas français. 
Les arbres renversés s’appellent cha­
blis. Un renversis est done une par- 
lie de forêt ou il y a des chablis.

HEUREUX OUBLI!
Marius, contant ses aventures dans 

la Nouvelle-Zélande, terrifie son au­
ditoire par le récit d'un 
épisode ou il fut à deux doigts ué- 
tre dévoré par des Maoris.

— Croyez-vous que ccs brigands 
voulaient nie faire la politesse de me 
manger en cassoulet!

— Et comment vous êtes-vous ti­
ré?

— Au moment où ils mettaient 
le feu sous la marmite, je confia - 
te qu’ils ont oublié Tail. Alors. J’ai 
hurle si fort qu’ils m’ont lâche, te.
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et programme de la notrée.
6. 1U — l n**rnb!e musical de La Pi«»»e.
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B.00— JIYC, Northern Electric Co . Ltd.
9 00—Buckingham Boetteia de CKNC,
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10 00—Heure Phiîco »ur la Columbia 

lnt’1 Broadcasting Syetsm.
10 *0—Grand opéra ©ur po»le» de U 

C oîumbia.

Un de plus ajouté à notre 
longue liste
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Un citoyen du Québec fait i'éloge 
des pilules Dodd pour 

les reins.

•.

' i
Un témoignage

Relative à la situation scolaire en 
cette province.

I' n y a r:?n de particulièrement 
nouveau cans la situation scolaire de 
la Saskatchewan. La sev.ion est com­
mencée depuis quelques jours et le 
discours du trône, comme il fallait 

y attendre, ne donne aucune préci- 
sur 1-5 intentions du gouverne­

ment. On sait cependant que les n- 
men'îements annoncés seront présen­
tés durant la présente session.

Le grand événement des Jours pas­
sés fut la visite en Saskatchewan 1 
de î'Honorable Bennett rt scs dis 
cours rie Régina et Saskatoon.

Il est de lord Jrwin et a trait au 
travail des missionnaires catholiques 
aux Indes: c'est /’Action Catholique 
qui le rapporte.

Aux Indes, de la part du vice-roi 
britannique. Lord Irwin, le travail 
ries missionnaires catholiques vient 
de recevoir un beau témoignage.

Lord Invin faisait son voyage of­
ficiel dans 1?; Indes du Sud. La délé­
gation rie l’Union catholique des In­
diens vint lui offrir ses hommages. 
Et dans sa réponse, voici les louan­
ges, bien méritées, qu’il fit de î’oeu- 

_ I vrc missionnaire: ‘ Dans les annales 
Jt.cs ouvriers chrétiens aux Indes du 

L’on espérait beaucoup de cette yi-!Sud sc trouvent lrs noms d’un saint 
site. L'on supposait que l’in nce » François Xavier ainsi que d’un Ro - 
modératrice du leader conservaient |bcrt cl ci Nobile, qui. peut-être, sont 
agirait sur le gouvernement rie nofre le:; Plus célèbres dans les annales 
province et sur le journal qui semble dr l0lir Lcli.sc. On ne pourra les ou-

M. A. Carpentier le* employ* conlr*
le» douleur» dan» le» rein» et en 

fut très satisfait.

Sfr Geneviève iir Botiscan. P. Q., 
le 18 février (Spécial) — M. A. t ar* 
pentier, citoyen bien connu de cette 
localité, rut un ami fervent de» pilu­
le» Dodd pour le» rein», li le» n em­
ployée» rt le* n trouvée» bonne».

"Je fouffrai.» depuis longtemps de.» 
rein» et après avoir pria 1e* pilule.» 
Dodd pour le» iem». je fu* soulagé. 
Depuis lot», jo les emploie constam­
ment.”

L t: petit malaise de» rein» négligé 
peut amener le» rhumatisme*, le» dou­
leurs dan* le do.», le lumbago, rtc. 
Ce* désordre* ne «ont que I.» rançon 
de Jh négligence apportée à soigner 
le» rems malades, qui deviennent fai­
ble» rt cessent de rejeter 1rs impure­
tés qui «accumulent constamment. 
Toutefois, personne ne devrait être 
!e martyr de ces douleurs, même 
pendant une seule journée.

Pour ce!a. il suffit de commencer 
un traitement aux pilule» Dodd pour 
le» rein». \ ou* serez surpris de la ra­
pidité avec Kquelle vos reins seront 
soulagés, lis seront irmis à même de 
foire leur travail en peu de temps 
et les impureté» dti sang seront éli­
minées.

Heure spéciale p'vir 1*« auditeur* *J- 
îancu- française. t.NRA. CNRQ, CNRM et 
v N RO.
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Mile Bertha Cabana, aopreno 
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La muette, de Portiri Auber
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et d été

24-1, rue Richelieu, QUEBEC

AVOCATS
Avrcat

•V.v Gosselin, L K B..J. Cos.aho

GOSSELIN & GOSSELIN
AVOCATS

Coin de» ruts Cartier al Lafontaine 
Piè» du l^a.’aia de Justice 

I él., 296, Edifice Pedaault
CHICOUTIMI

NOTAIRE

I0 11 HEURE TRANSCONTINENTALE

un ré-itaî d«MU- Melha N!^l*ing dans 
ihant* ri*» diriarrnt» pays 
**RrrK-re l èurr*" — Amérique du 5ud:
’Cod* Cninr to Move ««U the 1 rouble» 

Away'* —— Allemagne: "Du du liegut rnir 
im Itersen” — Italie: "Serennta” iToselli) 

Nngl-trnr • *’Oh No. lohr." — Espagne; 
* Ion -1 Capntln tin tir *.

«f- ch»n*« par l-s "Sm Scout*, de 
la Ro- «l St. Laurence Yat ht Club, de 
Mont réal.

Mexique: “Ranco Bonito*' — 
Supgimi

Dolor-» t a»«inelli. *nprano 
Pr*»te» nr.rtteur». WJ Z, M BAL 

KDKA.

I ranc-: 
Den/a

CAFE NEW STAK
205, rue Racine, — Tel., 304 
. CHICOUTIMI

En lace de i» Banque Can Naitccale

REPAS REGULIERS
Prix spéciaux pour 

pensionnaires
Chop Suey et ordres a la Carte a toute

heure
Service et cuisine d- nr-.mtéf- classe

Notairi
i

, ■» i

ELZEBERT P0UÜ0T
Notaire

Port-Alfred, Cté Cliicootimi

DENTISTE

c,...,.#.., ••>.*,. «
OsTMandet 1* Manuel traçant Prr-a*:.' 

«îarqu** cia Mmmtrt», rt».

MARION & MARiONI—II* •« 14*1
344, rua lJni*era*t#, Montréal.

Dentiste
Dr PAUL RIVERIN

Dentiste.
335, rue Racine, Chicoutimi 

Voitin du Théâtre 
JéL 880. Résidence 432
Bureau ouvert de 7 • 9 b. U lot?

A 6 h i r LES S N\

S!tows

( ir.ival Mina tue s 
Love Mr. lie *T)ejft’*
A Day in th- .Mountain»
I ad y Lu* k, i1- “Show ot 
T he I la i lequin»
Sentimental l hsnt*. , de “Nautical 

Seen-» *
Hanging nn the Carder. C*«'.-
V a!*e Bleu
Dnn«e Busse, de * lhe Nul r »rke,r"

Suit- Tachaikowsk

\NN \i I LIM R<

Kaskel 

Borch 

11 inklaus 

1 letcher

Mat gis

Linpm in the Bathtub, de *Show of Show **
t UBZAPostes rmetteurs J/, MHZ

A « h. CONCLUT A NBC

Voirj le programme du concert:
\ alley of Boses Wood

F.nsemhle
\’ision d’Ameur Frlrnl

Orcheslie
5now Pairie» ioitwh

Ensemble 
Sometime» In My Dream*

Rich*id Maxwell.

SYNDIC AUTORISEGRATIS
AUX INVENTfUUS I „ 

nouveau;^ 'Syndic Autori
ruvon um CIHA44CI

1 P v n-
se

c Hardelot 
l-nor

Song ot Soi g 

Sérénade 

\t Parting

I Ensemble 
Ore he*t: - 

.-orrano et T ênnr

■ O » a

Ye»ter 'll. rougi it
< ft i heal!e

Bird Song at L.ventide

Piommel 

Roger* 

Il-ibeit»

ate»

Den»-»
Bride

A a
de

i. 31». CONCERT LIBBY 

Comédien» ce “ I hr

WILLIE DUFOUR
Comptable Liquidateur
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Dominique BEÀUDIN

RASIS. RASE rie dcfrichrr. Ex.: Aller aux fram- 
J boises dans les rosis, ou les resds. 

Un rosis ou un rasé, au sens que Ces mots ne sont pas français. On 
♦onne chez nous à ces mots, est une pourrait dire: Aller aux framboises 
Portion de forêt ou l’on a abattu dRns les bois rasés, dans les clairlè- 

les arbres* mais sans 1 intention lies, etc ' .

éî’-p -on orcane officiel.
L’A’-sociatlon des Commissaires 

d rôles Franco-Canadiens lui écri­
vait quJnrc Jours avant son passade 
iri. lui demandant rio préciser son at­
titude sur ces questions rie rfir*s qui 
Int dressent au plus haut point tout 
le Dominion.

T * ' Slar-Phoenlx". rie Saskatoon, 
dan. un éditorial publié lr jour mêmr* 
de la conférence annoncée dans r^î.e 
s sommait Thon. Bennett de se 
prononcer franchement sur les atta­
ques faites contre les Cana i en - 
Français par le journal qui soutient 
le parti conservateur dans cette pro- 
vlnce. et sur la campagne d'agitation 
lancée et entretenue par cc même 
Journal.

Mais Thon. Bennett ne répondit ni 
« l’Association des Commissaires ni à 
la demande riu “fitar-Phocnix”; et 
à la surprise générale, il enrdn <*ur 
ces questions si importantes un si­
lence complet. Pas un mot n’en fut 
dit dans scs discours. Il ne répéta 
point, ici. où c’était si nécessaire, l’ap­
pel à la tolérance qu'il fit sonner i\ 
fort dans la province de Québec.

Nous espérions nu moins que ron 
influence se ferait sentir dans 1er» 
conseils du parti conservateur pro - 
vincinl. et qu’à l’issue de son voyage 
en Saskatchewan, nous verrions une 
acalmic dans lTnf&inr campagne 
faite par le “Stnr’” contre In pro - 
Vince rie Québec et la langur* fran­
çaise. mais 11 n'en fut rien. Cette 
campagne se poursuit toujours aussi 
violente mais plus habile. La tocti - 
que d’aujourd’hui semble être rio di­
viser pour régner. On flatte lrs Alle­
mands qui sont, nombreux dans la 
province, on les louange, nn leur 
laisse entendre que l'enseignement 
rie leur langue pourrait bien être ré­
installé dans les écoles, où elle a au­
tant de droit, que la langue française; 
car on affirme quo dans la Saskat­
chewan, la langue française c.st abso­
lument étrangère.

Contre tout cela, monsieur Bennett 
ne proteste point. On affirme mê - 
me. do source très sérieuse, que le 
leader conservateur aurait laissé au 
fanatique “Star” une somme très 
importante pour lui airier à se tirer 
dune situation financière très diffi­
cile

L’on sait que les Franco-Canadiens 
r]r la Saskatchewan ne font pas de 
politique lorsqu’il s’ant de leur a­
venir national; mais ils sont bien o- 
bligës de .souligner l'attitudo peu sa­
tisfaisante de l'Hon. Bennett, cl de la 
mettre en contraste avec crU* des 
Hon. Dunning et Crcrnt*. Ceux-ci, 
cans leur» discours prononcés dans

bllcr, ni leur oeuvre ni le rôle dont 
ils étaient animés pour les misisons.”

Et pour le travail missionnaire ac­
tuel, Loid Invin eut ce: autre élog^: 
"Du travail noble et dévoué de vos 
prêtre» des Indes du Sud. de leur vie 
simple, ainsi que de leur sentiment 
du devoir, j'ai bien pris connaissance 
et 11 me parait chose impossible d’ex­
alter ê sa valeur le travail inestima­
ble qu’ils ont fait e* qu'ils feront en­
core pour U population rie ce pays.”

Il serait bon de faire lire ccs pa­
roles de Lord Invin. aux journalistes 
du ‘ K* ina Daily star” ri* la Saska­
tchewan. et à tous les autres, qui. de 
cc temps-ci. font semblant d’être 
tout scandalisés de l’,éinfluence é - 
trangère de l’Eglise catholique ro - 
mainc" parmi les populations cana - 
die unes.

Evidemment Lord Irwin ne parta­
ge pn.*» leur peur bleue....

L’incident Cotton
En marge de l'incident Cotton, ccs 

commentaires du Droit:

M. MacMastcr p traité l’incident 
Cotton de tempête dans un verre 
d’eau. Drpuis.il fait la sourde oreille 
aux protestations qui s’élèvent h tra­
vers l.i province de Québec. L'atMtu* 
de de M. MacMastcr ne nous sur - 
prend point. Il agit rie la façon 3a 
plus naturelle du monde.

Pourquoi?
M. MacMastcr est convaincu que 

c'était lo devoir do ses électeurs de 
langue française do l’élire a son

Encore du FRY’S

Le discours prononcé a Regina le g 
février fut particuliérement coura - 
ceux è ce sujet.
Nous laissons aux Canadiens-Fran­

çais le roin de faire les commentaires 
qu’ils Jugeront A propos sur ccs deux 
attitudes si différentes.

Mais nous croyons pouvoir dire 
que si nous avons été désappointés 
par le silence de M. Bennett, nous 
n’en sommes pas moins déterminés 
A nous défendre énergiquement. Le 
'’Star** et le gouvernement Anderson 
ne réussiront pas à briser la bonne- 
entende qui existe entre les catholi­
ques de Ja Saskatchewan, et plus jpê- 
cificment «eiir qui existe cntie les 
croupes allemand.*» et canadiens- 
français.

Nos Associations, avec l'appui de 
l'épiscopat étudient la situation et 
prépaient les mesures nécessaires. 
Nous savons qu’en cas de besoin, la 
province de Québec ne nous refusera
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maman, 
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L'us*£C quotidien du délicieux’ 
Cacoa FRY'S lionne aux 
enfants de belles joues roses et 
les garde en santé. C'est un' 
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qui grandit.
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S. G. Mgr Lamarche
En vente à la
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PORTRAITS de Mgr LAMARCHE
Evctjuc Je Chicoutimi

Sur papier glace - 18x14 pouce#

L’n excellent portrait, devrait 
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AGE QUATRE

PORT
E CHAMPIONNAT DE LIGUE 

DEBATTU CE SOIR ET DEMAIN

LE PROGRES DU SAGUENAT MARDI. 18 FEVRIER 1930

Le Chicoutimi et le Kénogam i-Jonquière seront 
veau aux prises à Kénoga mi et à Chicoutimi, 
décision de M. Ricken. — • ' \ Y v

de nou-
Une

i •
I i » r«

LE CHICOUTIMI EST REINSTALLE
L;i question du hockey est past able- 

lient compliquée et embrouillée de­
mis quelques jours.

Cn peu rie lumière provenant rie 
source officielle peut seule ccînircir 
a situation.

Le Chicoutimi avait c:c suspendu 
par M. Ricken. c’est parfaitement 
waet. Le Kén.-Jonquiere av.-.r cte 
proclame champion rie la ligue rie 
rhtcoutimi c'est encore enact.

A la demande du club Chicoutimi. 
M. Ricken est revenu sur :a déci­

de lale Ken -Jonquicrc champion 
deuxième série.

Les deux clubs sont par le lait mê­
me sur la même écoute et les parties 
d'élimination impo ent poui la con­
quête du championnat de la ligue de 
Chicoutimi.

plus redoutables adver- 
liguc entreront donc rie 

lice et pas plus tard que
Les

aires
deux 
rie In 

nouveau en 
ce son*.

Le débat 
prend deux 
cî*h qui 
dans les

du championnat com­
panies d’élimination. Le 

comptera le plus de point? 
d ux parties sera le vérita-1

ion à une condition essentielle dans 
'occurence: c’est que le Chicoutimi 
énonce â P.-E. Desbiens. Le Chicou- 
imi a consenti à ce sacrifice et vers

heures hier soir. M. Ricken achet­
ait le messacc suivant au club Chi­

coutimi: ’’Référant à votre tclerrram- 
ne. je suis hmreu.i d en lire le con­
tenu. Vojs êtes par les présentes 
'réinstallé".

Ce message signifie donc que le 
%lub Chicoutimi c&t rétabli dans la 

A. H. A., une association oïUcicllc 
^e hockey.

Des delegués des clubs Chicoutimi 
H Arviria s’étaient rendus u Montreal 
pour plaider la cause des deux clubs 
intéresses. Les directeurs de l’Asso- 
iation répondirent que les decisions 

ri u vice-président de l’Association. M.
Ricken. étaient les décisions memes 
de l'Association.

Hier, le club Chiçoutimi a deman- 
ié sa réintégration et Ricken l'a ac- 
•ordee au nom de l'Association eüc- 

Iméme.
Ricken a réintègre le Chicoutimi club, 

pour la raison suivante qui est con- ; Voulons-nou: que le Chicoutimi
vaincante et inéludabic. Le Chtcou-jsoit vainqueur, rendon: -nous très 
timi a joue toutes les parties de la ! nombreux à Kénegami ce se:: : les 
premiere série et deux parties de la j partisans du Kcn.-Jonquiôrc ne man- 
seconde série en se conformant tota- queront pa d’aller encourager

LES NOTRES
AU BONSPIEL

DE QUEBEC
Le Bonspiel de Québec s’est termi­

né samedi.
Ont pris part aux concours des *1- 

rons” 36 clubs dont trois de notre ro­
gnon: l'un de Chicoutimi, un autre 
de Kénogam 1 et. un troisième de iti- 
\crbend.

L'équipe dr Chicoutimi alignait 
MM. Roy, Houseman. Marchand et 
Kane.

Nos curlers disputèrent vigourcu - 
sèment la coupe Garrison à lciirs ad­
versaires et surent enregistrer une 
victoire, ce qui leur valut le droit de 
jouer une partie supplémentaire.

Trois coupes étaient les glorieux 
trophées des vainqueurs.

La coupe Centenary fut décroché 
par le St-Armand du Jacques-Car - 
tier.

Le club Rattray du Victoria s’est 
assure la coupc Château.

La coupe Garrison a etc gagnée par 
le Simpson d'Ottawa.

Nos curlers prendront part de nou­
veau l’an prochain Bonspiel de 1931. Le gardien de but d Alma, ic tout

Nul doute que leur expérience de [jeune Henri Lemire. — il n :t que 
cette année leur assurera une victoi- j quinze ans, — a etc. dans cette Joute,

DEUX VICTOIRES 
POUR L’EQUIPE

DE ROBERVAL
Robcrval, 18. — D. N. C. — Ijs rlub 

St-Joseph d’Alma a fait une’visite 
en fin de semaine, et cela au grand 
plaisir de nos amateurs de hockey. 
Samedi soir et dimanche après-midi. I 
il a splendidement rivalisé d’adres­
se et d’endurance avec l’équipe de 
Robcrval. Parler ainsi, c'est donc fai­
re également l'éloge des joueurs de 
notre ville.

Le froid si rigoureux de ces deux 
journées-là. le vent mordant contre 
lequel noua n’avons pas ici l'abri si 
commode d une arena sont cîioses au 
compte desquelles il faut mettre la 
faible assistance de spectateurs et de 
spectatrices, aux deux joutes.

Samedi soir. Alma était vaincu par 
Robcrval. au score de 3 k 1.

Mais ce fut dimanche après-midi 
que nous eûmes, grâce aux deux c- 
quipes d’Alma et de Robcrval, du 
hockey vraiment passionnant.

Comoieurs Le tournoi
de la ligue

Nationale
annuel des 
snorts d’hiver

Le* joueur* du Boston et du H «’ouvre ce matin à U Malbaie.
Les membres de 1 Association
intercollégiale s’y rendent 
grand nombre.

Montréal ont un beau total de 
points comptés. Clapper est en 
tête avec 33 points.

LES PUNITIONS

Montreal, Que., 18. — S. P. C. — 
Les Joueurs des équipés cn tète dans 
les deux sections de la ligue Nationa­
le de Hockey continuent a se livrer

en

LES ARBITRES
La Malbaie. 18. — S. P. C. — Les 

participants au cinquième tournoi an­
nuel de l'Association lntcrcoilégiale 
des sports d’hiver sont arrivés ici 

. , . . . hier au nombre de 47; skieurs, pati-
f ^°r *1C P*! nc,lrs raquetteurs sont prêts à com­- < . - r . mencfr jçs concour5 aujourd'hui.

rc finale.

ble champion.
O soir la joute aura lieu à l'arcna 

de Krnor&mi. Demain sou. mercre­
di le combat se livrera à notre arena.

Un train spécial laissera Chicou­
timi. ce soir, à 7 heures. Le prix des 
billets ett de SL00 pour it* voyage 
complet.

Les parties de ce soir et de demain 
soir sont d’une impur tance capitale 
et ri’un intcrci sensationnel, c: pal­
pitant.

Songez un instant à ce que i>eut 
être une nouvelle lutte entre le Chi­
coutimi et le Kénotrami-Jonquicrc.

Gens maries, célibat aires, dames et 
demoiselles, tous et toutes voudront 
voir comment se livrent les luttes 
pour le championnat Ces parties ont 
un intérêt et importance qu'on 

. u rire. •
Un dicton populaire veut que le 

nombre de points soit proportionnel 
à. 1 cnihou: iu. ine de partisans d’un

i

LES PARTIES
LIGUE DE CHICOUTIMI

Chicoutimi à Ken -Jonquicrc.

LIGUE NATIONALE

Pittsburg a O’/awa.
Toronto a Rangers.
Montréal a Boston.
Canadiens à Detroit.

LIGUE INTERNATIONALE

Buffalo à Toronto.

LIGUE D’ARVIDA

Alcoa a Office.

porte-couleurs savent travailler, lut­
ter et vaincre.

Lorsque les deux parties de detail 
au sein meme de la ligue de Chicou­
timi auront etc jouées, auront lieu les 
partes ri élimination pour le cham­
pionnat régional.

L lie Maligne détaillera avec le

le point de mire de tous les regards. 
On l’a admire et applaudi. Ce |?unc 
a l'étoffe, rie quoi devenir une étoi­
le du hockey.

Nous aurions des éloges a distri­
buer en quantité, si les figures des 
Joueurs nous étaient familières.

Du côte de Robcrval il faut men­
tionner le remarquable jeu du jeune 
Odilon Dumnis.

Les deux premiers vingt étaient ter­
mines et Robcrval n avait pas encore

pointa enregistres. Les statistiques 
hebdomadaires, publiées hier par le 
président Frank Calder et compre­
nant les parties de dimanche, indi­
quent que les joueurs du Boston et du 
Montréal, sont au tout premier iang 
cn ce qui concerne les points comp­
tés tandis que les Joueurs des clubs 
adversaires figurent avec avantage 
dans la série des pointa tant faits 
seuls qu'assistés.

Tandis que les Brtuns balayent tout 
sur leur passage pour s’emparer du 
championnat de la section amcricai-

Immédiatement après leur arrivée, 
les concurrents ont complété leur en­
trainement cn vue de leurs rencon­
tres.

Ce matin, devait avoir lieu la cour­
se de 7 milles cn skis: le parcours 
a été trace par Peter McKinnon de 
Montréal, autrefois détenteur des 
championnats du faut et de la cour­
se. Les événements sportifs se suc­
céderont ensuite rapidement sous la 
direction du club de ski Red Birds

......... .de Montréal qui se compose des era-ne. deuN de leurs terribles avant*; con- ] dués de McGl!I ot qui est sous ,a di.
rection du president W.-B. Thomp-courent surtout à leur donner l avan­

tage. Dit Cin|A?r, ailier de droite, est 
en tête des compteurs avec 33 points.

enregistré un seul point: Alma, lui, I Ralph Coonvy Wciland. joueur du
avait.avec trois points a son acquis, la 
perspective de la victoire.

Dans le troisième vingt cependant. 
Robcrval entra trois points. On dé­
tailla.

Dans ces dix minutes supplémen­
taires. Robcrval entra un point: Ro­
bcrval ôtait vainqueur.

ALIGNEMENT
IV T Vf A• * iJPl • • ROBERVAL

BUTS
Henri Lemire

DEFENSES
G Lawrence 
Laurent Nault

Ray Van

Pli. Oolduc 
Art. Juneau

centre, est sur un pied d'égalité avec 
le robuste cen/j du Montréal. Nels 
Stewart; ils ont chacun 31 points.

Ste?;art s'est placé en tête de sa 
section pour le nombre de 
faits; 12 passes effectives lui donnent 
un total de 43 et une avance de 5 
points sur Hcc Kilrca. ailier de gau­
che de l'Ottawa. Le nombre total des 
points de la section canadienne est 
de beaucoup moins considérable que 
celui de la section américaine. Fran­
kie Boucher, centre des Rangers a un 
total de 
sur

son et du Col. Bovery de McGill. Des 
épreuves ri’habilêtc en skis dans la 
descente des pontes et une course sont 
aussi au programme du jour: ce soir 
seront tenus les concours d'habiictc 
au patin.

, H.-Smith Johannsen. vice-président 
points ] du ciU5 de ski de Montréal, a etc 

désigné comme arbitre des concours 
de skis; parmi les autres arbitres 
nommons: le prof. F.-C. Proctor, de 
Dartmouth. N.-E.; V. Gregory, rie 
Montréal. R.-B. Thompson. W.-B 
Thompson. A.-H. Pangman. S.-Ster­
ling Maxwell, tous de Montreal.

Les arbitres du concours du patin

CENTRE

58 points et remporte ainsi s..v. Gregory, George-M. Pat- 
tous les comp>*rs de la ligue., terson de Montreal et A.-J. Kerr de 

Boucher n a entre que 25 points, mais t La Mal baie 
U a fourni 33 passes effectives. Bill | Mc0lu scn,blo assur6 de

J -L Gauthier
AILES

v» a ■ \ î Uook des Ranger c: Wciland sont é- » pius prand nombre de points av 
Art Bolduc Baux cn deuxième position pour le des hommcs comme Brvce Onv:i

nnmKrn rie .irvnle C.** - •

Léo. Wilkinson
52 chacun:\

H. Allard
club vainqueur de la lieue di Cincou- Richard Aubin Odilon Dumais
timi. j SUBSTITUTS

parties pour ------»

lament aux règlements de l'Associa­
tion.

Base sur ce fait, par une decision 
finale. Ricken a déclaré le Chicou­
timi champion de la première série et

leurs.
Desirons-nous une victoire pour no­

tre club mercredi, portons-nous cn [ 
foule à l’Arénn de Chicoutimi mm- | 
rrcrii soir Allons voir comment nos t

Les parties pour le championnat 
régional seront débattues vendredi 
soir et dimanche après-midi.

Il y aura un train special venant 
du Lac-St-Jcnn.

Seul l’avenir nous dira quel équipe 
entrera en lice avec Elle Maligne 
pour le championnat régional.

Pourquoi ne • -raient-c? pas les nô­
tres?

Alonzo Tremblay 
Victor Savard 

Adrien Fortin

Chronométreur: M. Emile Moreau. 
Gérant du club d'Alma: M. Roland

Nault.
Gérant du Robcrval: MM. J.-C. 

Paradis et Gérard Marquis.
Arbitre: M. Jules Leclerc.

nombre de points, soit 
I Clapper, qui se trouve 
place l'emporte encore sur 
compteur de la section 
avec ses 46 points.

Joe-Xainb. l’agressif centre de 1 Ot­
tawa. est troisième de sa section pour 
le nombre cle points enregistres, bien 
qu’il ait passé 95 minuter* sur le banc:

gagner le 
ce 
on

Bell, champion du ski libre. George 
en quatr.èmc summer, Walter Dorken. George Oth

]r pî!?mlcr !rt ,c Cap. Billy Ball. Ces athlètes, qui 
canadienne portent les couleurs rouges, ont en

j certaines circonstances montre la voie 
aux concurrents des universités amé­
ricaines.

Dans les épreuves d'habileté en skis, 
les etudiants du McGill semblent le-

Sylvio Mantha, joueur de défense des doutablcs tandis que l’on mentionne 
Canadiens, le suit de près pour le jc nora qC Alee Foster comme le ga-

c»

Ha
J

a

£

MontriT

nombre de punitions reçues; il a pas­
sé 92 minutes sur le banc; vient cn- Fo-tcr Billv 
suite Eddie Shore du Boston avec 88 * d’Ottawa un* 
minutes. ’

CLASSEMENT DES EQUIPES

SECTION CANADIENNE

Ma roons
Canadiens
Ottawa
Toronto
Américains

G.
19
15
13
12
9

P.
11
11
13
IG
21

N.
4
é

7
4
3

Pts
42
37
33
28
21

gnant probable des sauts.
Bail et Jean Landry 

autre brillant, athlete, 
se sont habitués au terrain do La 
Malbaie, hier après-midi et on decla- 

après lours exercices que l’endroit 
était superbe.

SECTION AMERICAINE

Boston
Rangers
Chicago
Detroit
Pittsburg

G.
30
16
16
12
5

P.
4

13
13
19
26

N.
1
5
3
4•»

PtS
ül
37
35
28
12

UN DESACCORD 
DANS LA JOUTE 

DES BANQUIERS

T’AS-PAS DÉJÀ PeSTf CONTRfc L'ARBITRE À UNb'' 
PART*£ DE- JJOCKtY. LU! DISAMT SOMFAIT CMAQUF 
FOIS QUH_ PASSt DErVAflT TOI--

T Fri A M T PLUS 
FAIS CONFlDtnTltlLtnErW 06StP.VtR AUVIÈUX 
MOMSIfcUR ASSIS A TtS CÔTt'S QU’OM Hfc DEVRAIT 
PAS TOLfrRtR UMEPAREILLTr ÛUSE SUR LA GLACfc —

1

l

QU AMD À LA Fin Ot LA PRfcMItRt PÉRIODE',Lt MfcM t 
ARBITRfc S'tn VltNT Dt 7XDM CÔTÉ.St PtriCht SUR 
LA RAMPE: fcT DIT AU VlfcUX MONSItUR^tdf 0ILM 
PAPA, COMMfcNT AIMfcS-TU LA PARTIE?

T'AS-PA S fcMSUITE ESSAYÉ UNt&LACK HORSt? 
RI EM DE TEL POUR FAIRE OUBLI E.R UN MOME NJ

LES SERIES
POUR LA 

COUPE ALLAN
Montréal, 13. — S. P. C. — Les sé­

ries de championnat de la coupe Al­
lan. commenceront le 21 février et 
la partie finale sera disputée le 12 
mars. Dès que le champion interme­
diaire sera connu, il jouera contre le 
champion senior dans une série “home 
and home ’. Quand le champion pro­
vincial sera décidé, le vainqueur ren­
contrera celui des provinces mariti­
mes. puis le survivant Jouera contre 
le vainqueur de 10. H. A. et de la 
vallée d’Ottawa pour avoir le droit de 
concourir dans l’Ouest pour le tro­
phée Allan.

Voici la liste des clubs telle qu’an­
noncer par Fred. M. Brown:

No 1.—Gagnant de Chicoutimi vs 
gagnant du Lac-St-Jean, le 21 fé­
vrier. à Chicoutimi et â Kenogami, 
le 23.

No 2.—Gagnant du groupe de l’ou­
est contre le gagnant de Sherbrooke, 
a î’Aréna, le 21 février et à Sherbroo­
ke, le 23.

No 3. —Gagnant de Québec vs 
vainqueur du numéro 1. à Kénogami, 
le 26 et a Québec, le 28.

No 4.—Gagnant de la ligue Mont- 
Royal vs gagnant du No 2. A l’Aré- 
na le 25 février et à Sherbrooke, le 
27.

No 5.—Gagnant du No 3 vs gagnant 
du No 4. k l'Aréna, le 2 et â Sher­
brooke. le 5.

No 6 —Gagnant du No 5 vs gagnant 
du groupe senior a l'Aréna, le 9 et au 
Forum, le 12.

Kénogam!. ! S. — D. N. C. — Les 
“Sons of Kenogami” ont fait partie 
nulle au hockey dans leur rencontre 
avec les * Banquiers” â l'Aréna loca­
le vendredi dernier, 14 février.

Les deux clubs étaient cn forme et 
ont joué devant line bonne assistan­
ce d'amis et de partisans.

La victoire n’a pu cependant être 
décidée ni d'un côté ni de l'autre à 
cause d’un malentendu qui surgit an 
commencement de la troisième pério­
de entre l’arbitre et les joueurs.

L'arbitre ayant voulu maintenir la 
validité d’un point dont l’erreur, dit­
on. était admise meme, par les jou­
eurs en faveur de qui il était compté, 
il s’ensuivit un désaccord complet qui 
mit fin à la partie. Les membres des 
deux équipes en expriment sincère­
ment leurs regrets nu public qui s'é­
tait rendu pour être témoin de la 
joute et ils espèrent qu'il n'aura pas 
été trop désappointé de n'avoir pû ob­
tenir les résultats positifs qu'il atten­
dait.

ALIGNEMENT

Banquiers

Murray

, G. Dufresne 
! P. Dion

Sons of Kén

Quand vous aval quaJqua choie à vendra» â louer» à échanger» k obtenir
à trouver» recoures k nos '

ANNONCES CLASSEES
Succès assure.

6 annonces de 25 mots pour $1.00.
Essayes dès aujourd'hui*

Tarif des Annonces Classées 
Téléphone, 457

(•—Evénements» fiançailles, marie* 
ges, naissances, décès, services sn 
niversairea. Ir memorism. remer* 
ciemems. assemblées.
Maximum 60 mots. 1ère insertion 
$0.50. Chaque insertion subsé* 
quente, $0.25. Chaque mot addi- 
donne1 $001.
Le tarif ci-dessus est pour du 
comptant seulement. Noua char* 
geons deux fois plus ai l'annonce 
n‘e»t pas payée d’avance.
Cea événements sont publies gra 
tuitemrnt Hans* le carnet social et 
dans les courriers.

2—Annonces Classées Courantes 
Téléphone, 457

On Demande

speditfufs 
deux tnii

ON DEMANDE.— Mart*» «n via. x0U| 
les payons dau* fols plus cher qu« l», 
p-suK. Si tes «nlmaus sont captures rfsne 
des pièges en acier nous ne uaieioni 
qu un ipo'i après l'arrivée. Dana ce r«t 
nous renvoyons les peaui A loi 
Si ranimai, survit nous pavons 
plus cher que la oaau d'un animal dépecé, 
6 adresser a Tunny l ui and Feather Katin 
Little Rives, .St.John. N. B.__________4.5.iü]

ON DEMANDE. — Couple pas déniant 
demande pour le 1er rie niai un loicemrri 
de 3 ou 4 appartements duns quartier L»l 
ou Centre, dans un haut et avec rata;* 
rie préférence. S'adresser le soir à M,

ON DEMANDE à louer un logement ris 
4 appartements, pour une famille d- * 
personnes, dans les environs du Progrès 
riu Saguenay ou de la cathédrale. 
dresser au Progrès «lu Saguenay. J.N.Q,

$0.01 sou la mot, 6 insertions 
pour le prix de 4.
Le* annonçât classées doivent é* 
tro consécutives.
Surcharge de 50% pour
annoncer avec bordure, caractè- 
tèrea ou titre spéciaux.
Le tarif ci*dessus est pour du 
comptant seulement. Nous char­
geons le double st l'annonce n’est 
pa:» payée d’avanre.

ON DEMANDE.—Cuisinière ou cuis», 
nl*r demandé, réferences exigées. y,.

; dresser â l'Hôtel Lavoie, rue Sl-Dominiqur. 
i Jr>nquière. ________ *2«2-jp.'

Apprenez avec assurance de succès U 
petites métier barbier. Méthode moderne.

DIVERS
PIECES VERITABLES

MOTEURS 4 SERVICE LTE£ 
317, rua Racine, Chicoutimi

Tél. 172

gner en apprenant. 5«ule école avant 
charte du gouvernement- Information, 
Collège de Barbier Dominion. I 197 M. 
Laurent. MontraL__No_^C^.____________

ON DEMANDE. — Maison ou logement 
(Mat) demandé vers le premier da rrsi 
avec salle à rnarger. salon, chambra d* 
bain, cuisine et au moins ttois chnmbr-s 
à coucher. Dan» I- quartier est de pr». 
terence. S'adresser: Boite Postale 110, 
t-hi«outimi»Ouest.

ON DEMANDE une stenograph- bilin* 
sur connaissant bien les deux langur, 
.S'adresser par écrit n Casier No *00, !» 
Progrès du Saguenay, Chicoutimi. 2^ 2-J0

A LOUER

MACHINES A ECRIRE.—Nous avons 
l'agença pour la 'rnts des machines â 
écrira UNDERWOOD dans la région Chl- 
coulimi-Lae 3*-Uan. I.a rnachtne Under­
wood est 22 #Bb? rent plus rapide ou# 
toute autre moohlna a écrira. Noua avons 
presque touiours des machines reconstrui­
tes ou usagées à vendre â tree bon maicbé. 
Ecrive/ ou téléphoner â La Librairie du 
Progrès 19} rue Racine, Chicoutimi, lé. 
léphone 4 ; 7 eu A51. I 20— J.N O.

ANGLAIS, ANGLAIS.—lant que vous 
direz; “Je veux apprendra l enfUta." *' I al 
o-xo.n d'anglaisl * "Si le savais l'anglalsl** 
Vous nauiez aucun résultat. Mais... 
venez nous voir. Sténographie. DacUln- 
graphie. Machines a ecriie a louer, i tllo) 
Academv, 2fthB ru» Racine. Chicoutimi.

FOURRURES BRUTES
FOURRURES BRUTES.—Nous .on.me*

acheteur» de toute» sorte» rie fourrure» 
brute» au plus haut prix du mar:he. telle» 
quo renards, vison, rat •musqué, b-l*t*e 
J.-R.-L. Biîod-au. Ih) rue Racine. lKicoj-J 
timi. Téléphone 429. __________ .1 N O.

CHEVAUX A LOUER.—Voiture» Ugei», 
ri eté et de travail. Service jour et nuit. 
Aussi chevaux A échanger et A vend»*. 
Spécial: Déménagement. » adresser â OueJ. 
let A Deabiens, Stand » l'Hôtel Simsid, 
Jonqulère, fél. Sag..tjusbec «'’A. R*,i.
drnec* privée»: I1. Desbiens, tel. Centra 
151, A. Ouellct. Tel. Sag.-Québec 233.

24.2.4p.

A LOUER.— Logement» A louer. Trois 
beaux logements A louer pour le î#r de 
mal. un de 7 appartements, un d-uxi-ri - 
de o appartements et un de 4 appsrt». 
ment». Confort moderne. S adresser ru 
trléphorv» No 590 ou au No 6 rue Ste-FV 
nulle, près de la cathédrale, Chicoutimi

12-2.39.

A LOUER.—Un beau logement d- s-rt 
appartements, chambre de bain, garag* »t 
désiré situé près de la cathédral- A proxi­
mité d- tout. S'adresser A Gustave Cli­
ve au, 12 avenue Î>t-F nrnille. tel. 7nl

A* ’ • * *'

A VENDRE
GARDE-MALADE.

»c*to d une bonne 
vouv A Mme Vve 
Ste-r «mille.

•M vous ave/ b-- 
garde n*alad- adresse/. 
T'ifrra Bergeron. <• rue 

Chi'outimi. lA.J.JO.

BUTS

DEFENSES
G.
F.

Quaig

Shaw
Shaw

Kelley 
C. Horton

AILES
Lavoie
G. Gaudreault

CENTRE
L. La pierre F. Finnegan

' SUBSTITUTS
Henri Angers 
G. Dio*'

L. Tremblay 
W. Bouchard 
P’. Bouchard 
C. Mitchell 

B. Buzrcll
Prom: C. Piché.

Les Incapables, vaincus le diman­
che précédent, étaient bien décides a 
prouver qu’ils étaient capables. Leur 
capitaine avait décidé de laver la de­
fine antérieure et de faire mordre 
la ... place â ses adversaires. Il y réus­
sit, niais non sans avoir essuyé la 
plus vive résistance de l’équipe ad­
verse.

La lutte fut serrée et rude; quel­
ques joueurs reçurent des blessures 
peu graves tout au plus destinées â 
commémorer l’évènement et â servir) 
de souvenirs; mais ce n'est point la le 
côté le plus grave Le voici: c’est 
qu'il se fn un véritable massacre 
de bâtons. Déchiquetés sur tous Je* 
sens, rompus cn toutes les parties, 
leurs débris jonchaient le champ de 
bataille et ses environs transformés 
en chantier et il fut un moment ou 
l'on crut que “le combat cesserait non 
pas faute de comboltj^s", mais d'ar­
mas.

Tous les joueurs se sont particuliè­
rement distingués en cette partie mé-

A VENDRE.—Petit» reflet». bl v «• 
voulez des poussins de race pure, u; • 
r —ux. qui se développeront en fort-* p- 
rieuses d'hiver. 9 différente» variété» »• 
mandez notre catalogue gratis. Tou» .* 
r*ntis arriver vivant» A votre station « 
Maison Lnurencelle. 142 1, Blaury. M'

A VENDRE. — Un# fromagerie -iii - 
dans le 2èm« rang à Ste-Anne rie U.Icoj- 
ttmf, fromagerie faisant suit» avec bon » 
meison privée, grand terrain, bonn-s ma­
chinerie», condition» facile» pour prompt 
acheteur sériaux. S’adresser « M. Oolli* 
Coheil, Rang St*Joseph. Chicoulirn' (

PERDU

CONBIES 
EUCHARISTIQUE

[CARTHAGE
PELERINAGE NATIONAL] 

CANADIEN
organiié et dirigé par

LE DEVOIR
avec le coucou» du

"LE PROGRES”
I<e Droit» Ottawa; L’Êvangelia% 

Moncton, La Liberté, Winnipeg; 
Le Patriote, Prince-Albert;

La Survivance Edmonton.

PRIMO CARRERA
Oklahoma City. 18. — S. P. C. — 

Primo Camera, le géant italien, en­
voyait un nouvel adversaire au roy­
aume des songes, ici hier soli, 1 mi­
nute 45 secondes après le commen­
cement de la deuxième ronde. La 
victime cette fois fut John O. Erick­
son (l'homme montagne) de Chicago.

REVANCHE DES 
INCAPABLES SUR 

LES INVALIDES
m T " "

Les deux équipes rivales des In­
capables et des Invalides se rencon­
traient de nouveau dimanche dernier 
au lieu accoutumé.

L’assistance nombreuse et distin­
guée qu’avait attiré cet évènement 
sportif fut témoin de l’une des par­
ties les plus excitantes et les plus 
contestées. Le jeu fut excessivem ;nt 
rapide, excepté le long des bandes, 
et exempt de toute brutalité trop ac­
centuée de même que de toute dé­
licatesse inutile.

D’EMBARRAS.

«tes stimplement SDatveâ
vp*

Ls plus Grand Carnaval de la Saison
Afin d’éviter la foule, achetez vo* bille» maintenant pour le grand

carnaval à la patinoire de Port-Alfred,

Virirrii, 21 février, I 8 p. m.
60 bssux prix de valeur seront accordés pour les différents 

concours aussi un prix de présence valant $17.00.

Billet» en vente tou» le» »otr» â la patinoire de 7.30 à 10.00 P.M.

60 jour9 tous frsJs compris
4 bord du «MEOAXTOC" 

White Stax Una
De Montréal et retour 
â Québec ou Montréal

PREMIERE 
CLASSE

CLASSE 
TOURISTE

$850.
$760.

PERDUE.—Uni- montre rie dime, en rr 
jaune, tonnât octogone, avec bracelet. » 
été perdue mercredi dernier, 1- 5 fè« ne . 
La presonne qui la trouvera est pilé* o'e 
la remettre à no» bureaux. Récomptn*» 
promise. Le Trogrea du Sagueca'. !- 
avenue Labrecque. ______________ 1 v '

Servante demandée
SERVANTE DEMANDEE.—On rierranr» 

une bonne servante sachant faire la cut«t 
ne. références exigée». S’adresser à .M* * 
Augustin Tr-niblay. ni tu- Ortjer. 
couttmi, ou par télèphon-. No 46s. 2° ■ 1 *

morable et il semble impoMtbl* ci* 
dire que tel joueur g Joué mieux 
que tel autre.

Cette partie met les Incapables et 
les Invalides sur un pied dèç^lite. 
11 reste une joute encore qui riec’.d''- 
ra du championnat entre les deux e- 
quipes rivales. L’on s’attend a ce 
qu'en cette occasion soit déployé'' U 
science riu hockey de la façon la plus 
complète et la plus profondément, 
calculer.

• FBKALIGNEMENT
>

INCAPABLES
BUTS

J. Casgrain
DETENSES

P.-E. Simard 
P. Casgrain

P.-E. Simard

P. Casgrain 
J. Casgrain

CENTRE

AILES

INVALIDES

R. Casgrn.n

D. Bfaudm. 
r. L'Ecu* cr
D. Beaudin

FRANCE - SUISSE - ITALIE 
(BAVIERE - ALSACE) 
TUNISIE - ALGÉRIE

5 jour» A Pari»
5 jour» 4 Home 
5 jours â Tunis 

(Congrès de Carthage)
I jours Tunisie-Algérie 

Pèlerinages 
à Lourdes et Lisieux 

Assistance 4 la PASSION 
d’Obéra in merga u

VOYAGE FACULTATIF
ALLEMAGNE (La Rhin) 
HOLLANDE—BELGIQUE 

Exportions D’ANVERS 
•t de LIEGE yC A
— 15 Jours- 9I4U.

Prospectus détaillé sur demands

Les inscriptions sont reçues par

LE PROGRES 
du Saguenay 

Cblrautlml • QuL
S, nètusr*^*------- -

P. L'Ecuyer
R. Cadra n

SUBSTITUTS
J. Casgrain R. Cascia.n
P.-E. Simard D. Beaudin
P. Casgram P. LTV r sf

SOMMAIRE
1ère période:

1. —Incavablca, 3.00.
2. —Incapables, 11.00.

2ième période:
3. —Invalides. 700.
4. —Invalides. 7.15 
5 —Invalides, 7.30. 
h.—Invalides. 7.45.
7. —Incapables, 11.00.
8. —Incapables, 13,00.

3icme période:
0.—Incapables, 5.00.

10. —Incapables. 9.00.
11. —Invalides, 13.00.

4ièmc période:
Aucun point.

CLASSEMENT DES EQUIPES 
CLUBS G. P. N. P’s
Incapables 1 1 o 3
Invalides 1 1 0 3

BILL TILDEN
Nice. France. 18. — S. P. C. -7 ^ 

Bill Tilden a remporté hier le cham­
pionnat de tennis du sud de la Fran* 
ce. Il a gagné sa dernière partie con­
tre Littleton Rogers. Joueur irlnnaw» 
de la coupe Davis. Le résultat fut oe

lizft 9rfc 5-7, 6-0. ' 9 à
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valeurs
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Ouv.

B*
2%

Abitibi Pow«i * P*P*I.#«..
Abitibi Pow*» 6 P*P«f.
Aibiitoe Lorp####•••••••••
Aib«etM Corp
3,U 1 *kpb©«* ..#.»••••••••
UraillbP 1 rsctioD* •
tj. L $t**i
Il ^ Su*) 2*. prt*#••••«•••
llromptoD Pulp.•.#»•••••••
^uildton Product*#•••»•••*•
«nadii CeroeoU »♦•••#•••»• 

(^Didt LciMPt. prlv. .«••••
Opids- SS- Lin*, prl*##### 
Caocd* Powei S r*p#f.****
jipidlip G*v
(joidlao Ur. prlv. ##••••• • 
(joidiiP lot*- AJcobol# #• • • •
'ocjigbutt .••#••••••••••*• _

<jon» Mining A 9m*ltiog«• • • 240
Dominion Ürldg*.#•••••••#.
Dominion Gl***..#••••••••• 13 5
Donnacon* .##•••••••••••• *!.i
Famous Pl*r*l*#»»*»*»*««»
Dmi
OtiMral Sta*l W*r**# •••••• •
(jufd S Co. Ch**#•••»••»•••
Hamilton bridge............. ..
Howard Smltb■
Intarnallon*! Pow«i••••••#•
MiimV'HmiIi .#•#••••••••
Mooirca) Power

Farm.
29

36 ft 37 54

269i 27

26'4 
31»* 

99a 
21 4

498»
155»

U*
9 Va 

235 
133 H 
99 4

35 «* 33

#»•••••••#
National Bl«wirlel»##MM»* 
National Steel Car###***»## 
Pori All rad Pulp .#••••••••
Power Corporation#••••#•• •
Price Uroa............... ....... •
Quebec Power............. ..
S(.Lawrence Paper Mille.#.. 
Shawinigan .#.#•••••••••••
Sherw|p«William* *•«•••••••
jle») ot Canada. #••••••••• •
Wayagarnack ...•••••*••#.
Wlnnipec Electric• #•••#••• • 
Int. Nickel, ..••••••••«.#••

BANQUES

37
137
29
73
77 
7H 
6S 
10 i a 
76
36«i
97*4

96

36»;
137%

iS*

to
73»/j
97

BOURSES DES MINES 
A TORONTO

Court fourni* par U maUoa Wbift*# 
man ot Scott#

17 février 1930

•#•••••••t••
• • « • • • #i# • • • 

•......#•••#•
• • • •
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> 1 11 n

• • 
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• • • '

..••••••••a
.#•••••••<•

•m#

• « • • • 
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Canadienne Nationale 
Montréal ..#»••••••
Nova Scott*....
Rofâle..................

.#..«..171 
326• • • • •

•••••fila
311 310

Bourse de New-York
17 février 1930

VALEURS Ouv.

Aüti Chalmers. •••• • •••••#. 5*1»4
Anv Melting. ..#•••••••••#• 73*^
Hethlaem S tecl 100*,
Lanadleo Paclllc Ry...............2 I 5 4
Chryslei Motors.......... #,##.. Î7‘,
Dupont de Nemours. ••#••#. 126 4 
lleiwchmann Co. ..••••«•••
General Electric.,.,. ....... . 74 %
General Motors.••••••••• • 42%
i.oodricb lira. ••••••••••#. 47'*
Hudaon Motors.• .ou••••• •> 57',
Int’l Harvester .#••••••#••• 90 H
Johns Msnvllla##«*###M##a. M7 
Nash Motors. .#•••••*,•••#. 51*.*
Packard Motors. .......... I6\
Radio Corporation.;............. 41 S
Studebskar Corp. ......... 444
tt'eattnjthous* Elect. . .............. 172
Wilke-Overland....................... 9 *;

Ferro.

59 
73S 

101 '» 
216 

39 
129 56

73 ‘6 
4 1
4ê%
5ê*4
92»* 

I 36 
52 M, 
18 4 
93% 
954 

173 4 
I 0 »4

Abana 
Aconda 
Amulet
Area ..........
Amity Copper 
Arno • a • • • ess* #.a § g 
Bsrrv Holltnger ... 
Bedford
Bathurst ............. ..
Bidwood . ... ... .«.
Big Missouri.............
Centra) Manitoba 
Chspul ••«.•*.. 
Coast Copper 
Capital Rouvn 
Corona .
Crown Reserve •••• 
Col Kirkland 
Clericy 
Dome 
Duprat
Graham Bouaauet 
Grover Dnlv 
Gold Field..
Goldele ....
Gronada ..........
HoHinger ....................
Hudson Rav M 
Home Oil 
Howie ............
Int. Nickel............... ..
lackson Manlon ... 
Kirk. Lake 
Keelev ..
Kootrnnv Florence 
Kirk Hunton ... 
Laval Quebec 
Lake Shore 
Mncntftn ..........
Mclnlvre ..... #t... •
McDouuall*
Malarctlc 
Mendv .
Mining Corp.
Moss Mines 
s’ewbec .....
N’lpisslng 
N’ornnda 
Picard Gold Mines «
Potter Doul...............
Pioneer . ;....................
Pawnee Kirkland .. 
I remler
Pend Oreille .............
Riba go .......................
Sl Anthonv ......
Sladacona ..................
San Antonio ......
Mierrltt Cordon ...
Siscoe............................
Sunlock 
Sylvanlte 
Sudburv Basin .... 
Thompson Cadillac . 
Tough Oek Murns.
Teck Hughes.............
Tnwngniac ..................
I read well Yukon . . .
Vlpond .........................
Wright Hargreaves.
Windfall.......................
Falcon Bridge ....
Walnwell Oil.............
Dalhousie Oil ..... 
Southwest Pete .... 
Aja* .............
Mo viand ......................
Associated Oils .... 
Albert* P Cons. ..

Som­ Ferme*
met* turo
1.15 l.ll

1.62 1,56
07 07

19»; \n\
20 1014
(14 04
06 05 4
72 71
H» 16

• • • • 
a • • a a a •

• *••••• 
**•••••

• • • • 
**#•#••

•ssstsits

•••••••

03%
7.90

03
02 4

123*
5.55

13.73
9.80

95
37.75

034 
7.90 

03 
02 4

«24
5.55

13.50
9.60

94
37.35

• • • •

. •. *.

02 4 02*4
H9 8»
3 5 \ 35
04 04

22.00 22.00

1B. 50 18.25
20 4 20

25 26
3.35 3.2 5

10 10
22 20

1.65 1.65
4 1.25 40.35

10*j 104

1.47 1 .4 5
3 25 3.25

20 20
0> 4 0 3 4
IS 14

2.91 2.89
45 42

66 68
4.00 3 .9>

06 06

6.2 5 6.15
1 . 12 1 .00

94 9»
2.00 1 .95

09 08
1.70 1.70

88 85
1.40 1.30
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Douleurs Sans 
Nécessité!

Aujourd'hui, les gens prennent l'Aï- 
pirino pour maints petits maux et 
douleurs chaque fois qu'ils font face 
à des douleur».

Pourquoi pas/ C’est un antidote 
jprouyé contre la douleur. Il réussit!

Et les pilules d'Aipirinc sont tout 
« fait inoffensives. La profession 
médicale vous assure cela; elles n’af­
fectent pas le coeur.

Par conséquent, ne permette? pas A
suivre sonun refroidissement de _

cours.” N attendez pas qu’un mal de 
têie “disparaisse." Ne considérez ni la 
névralgie ni la névrite, ni meme le* 
rhumatismes comme fardeau à en­
durer. Seul un inédicin est capalle 
de trouver la cause de telles dou­
leurs. ruais vous pouvez toujours 
vous adresser à une pilule d'Aspirine 
pour vous soulager.

»
#

t

L'Aspirine est toujours procurable, 
et elle ne manque jamais d'aider. 
Familiarisez-vous avec ses nombreux 
usages et évitez beaucoup de souf­
france inutile.

m
Marque d* Febriqu* Enregistrée

BOURSE DE NEW-YORK
BOURSE DE MONTREAL

. P. C—Le» 
contrôle de

haussiers 
la bourse

New. York. 18.—i 
reprenslent hier Je 
locale.

L** matin, de nouvelles ventes de liqui­
dation donnèrent un® direction vers la 
b*tMe; ruais dans ) après midi, sous la 
poussée Hr s utilités, des tabacs, des nro- 
dult» chimiques et quelques titres haut 
«oté*. U marche reprit vera la hausa®. 
1rs ventes totales furent de 3.269,170 ac­
tions.

Le» nouvelles du pétrole furent peu en- 
r‘ uts-rantes. Dans différentes parties de 
1 ouest, la garollne a baissé de 2 sous nu 
K*llon; l huile brute Pennsylvania de 25 
«ou# nu baril, la 4ième baisse depuis le 
mois d'août.

Nevada Consolidated, mines de cuivre, 
fut l'une des premières h déclarer un di­
vidende pour, $3.96 par action, comparé 
à 13.48 pour 1928. C'était moins que 
Ion s attendait et lea cuivres a'en réa­
dmirent.

Lea prêta sur demande furent à 4 4 pour 
fnt et menacèrent même de monter plus 
•sut, lea banques réclamant $30.000.000 

dr fonds avancés.
Eastman Kodak ae mit en évidence, at- 

trignant un nouveau sommet pour Tan­
née. Un gain de I I point». Lea émiijiion* 
d American Tobacco montèrent de 2 et 5 
{oints chacune, atteignant les sommets 
r« plus hauts jamais vus par ces actions 
National Air Transport monta de 4 points
I 19 Js et United Aircraft aussi.

Columbian Carbon gagna près d« 9
points. Auburn Auto ferma 3 points plus 
Haut, après des fluctuations variant de 
y points. Columbia Cas et Consolidated 
Gas furent fermes parmi les utilités. 
Packard Motor et Philadelphia and Read­
ing Coal atteignirent de nouveaux som­
met 0.

American Can et U. S. Steel effectuèrent
II n ralliement après un début lourd, cette 
dernière valeur gkgnant I point. Allied 
' nemical. Atchison perdirent 3 points en* 
\lron et l'oungstown Sheet, 5.

Le* devises étrangères furent

Montréal, 18.—S. P. C.—Le marché fut 
décidément ù la baisse hier, après une se­
maine irrégulière et la fermeture montra 
une longue liste de perte#. Comme grou­
pe. le* papiers seuls résistèrent au mou­
vement général.

Canada Power and Paper accusa un 
gain de I point, les autres valeurs du 
même groupe des pertes fractionnaires ou 
pas de changement.

Les favoris de ces derniers temps fu­
rent soumis à des ventes nombreuses et 
les perte» furent beaucoup plus nombreu­
ses que le» gains, la proportion étant de_ la pn
29 à 8. Dominion Bridge perdit une frac­
tion et Hamilton Bridge I*». Canadian 
Pacific perdit 3 point» et I* nouvelle émis­
sion 4. Montreal Power fut en tête des 
utilité» gagnant une fraction de point.

Les autres valeurs assez actives com­
prenaient Htuck Silk, sans changement à 
23 4; Smelters, perdant 13 noints à 2 35; 
famous Players. 4 plus bas à 49 U; 
Gypsum. 4 plus bas à 25; Massev-Harris, 
4 plu# ba» A 36*»: National Brewries et 
National Steel Car. I points plus bas; St. 
Lawretire Paper, fan» changement à II).

International Nickel fut en tète au point 
de vue activité, avec de* vente» de 10.497 
actions et à l.i fermeture tut 4 plus ba» 
à 3 7 4; Brazilian vint en deuxième lieu, 
avec de» ventes d- 4.596 actions, fermant 
4 plus haut A 3 7; Montreal Power troisiè­
me. 8» plus haut à I W7».

Le» ventes totale» furent de 32.309 ac­
tion», comparées à 33.976 vendredi dernier 
et 72,126 à la même date l'an dernier.

malgré l’aide précieuse apportée par 
les citoyens de l’endroit on ne put 
rien sauver.

Les pertes sc chiffrent à plusieurs 
mille piastres, et elles sont d'autant 
plus lourdes h supporter que c'est îa 
deuxième fols en moins de trois ans 
que Mme Renaud subit ainsi des per­
tes par le feu.

Les assurances ne couvrent qu'une 
partie des dommages.

A travers
nos écoles

ENFANT
BRULEE PAR 

_ _ _ LA LESSIVE
St-Henri de Taillon, 18. — D. N C. 
Un pénible accident est

CONDAMNES
A L’AMENDE 

ETAUX FRAIS
Jonquicre, 18. — D. N. C. —Deux- 

particuliers de Chicoutimi ont été 
appréhendés samedi soir sur le train 
de Québec, par le constable spécial 
du C. N. R. Charbonneau. pour avoli 
causé du désordre au détriment de lu 
paix des passagers.

Il faut encore s’en prendre h Bac­
chus de ces excès que les officiers sc 
voient dans l’obligation de réprimer 
lorsqu’ils se produisent, sous peine de 
voir transformer les convois en arè­
ne de boxe.

L'un des prévenus était accusé d’a­
voir frappe un fonctionnaire du 
train.

Comparaissant tous les deux lundi 
matin, à 10 heures, devant le recorder 
Chnyer. les deux coupables ont été 
condamnés à payer une amende et 
des frais s’élevant pour chacun à 
$19.80.

OUVERTURE
DE LA COUR 

DU MAGISTRAT
I* terme civil de la Cour du Ma­

gistrat s’est ouvert ce matin, à 10 
heures, sous la présidence du magis­
trat Bereeron.

Le tôle comportait un assez grand

régionales

des voyages bat son plein, quel est le 
touriste, ayant parcouru les Cantons 
de l’Est, aux sites incomparables, les 
Laurentidas, ce paradis de la chasse 
et de la pèche, ne rêve pas d’aller 
visiter cette mystérieuse région du 
Saguenay dont tout le monde parle 
avec admiration? 5!n effet, si la sai­
son morte eat longue et rude dans 
cette partie de notre province, ses 
heureux habitants y trouvent de mul­
tiples compensations; aussi, les voit- 
on. moins qu’allleurs, hantés du dé­
sir d’émigrer. Cette population du. 
Nord est très attachée à son sol et ; 
rares sont ceux qui, ayant eu à vivre . 
dans ces parages enchanteurs, n’en ' 
parlent pas evec enthousiasme.

Rien d’étonnant a cela. Dès 1635. 
nous voyons Jacques Cartier Jeter des 
yeux d’envie sur ce “royaume” légen­
daire qu’on lui a dépeint recélant or, 
cuivre et diamant. Le père Albanel. 
8. J., après avoir parcouru ces im­
menses plaines boisées, écrivait en 
1671: “L’air de ce pays est doux et 
salubre, les campagnes sont belles, les 
terres y produiront beaucoup et se­
ront capables de nourrir de grands 
peuples quand on les fera valoir." Et 
voici ce qu’écrit M. Ernest Bilodeau 
un fin connaisseur, celui-là: “Vous 
l aves vue la saine population solide­
ment établie en ce beau pays. La vi­
rilité des hommes et la grâce mo­
deste des Jeunes femmes aux “trà- 
lées” d’enfants rubiconds vous rap- 
l>ellent certains types fréquents en 
Bretagne et en Vendée. Ce langage 
pur, aux inflexions charmantes, l’air 
de contentement et de dignité du < 
cultivateur-propriétaire, ces enfants 
qui poysent nombreux à l'ombre du 
couvent ou de l'école des Frères*: c’est 
tout un pays qui se révélé à nous, 
uyî province dans la Province, une 
Ame locale toute personnelle, pleine 
de saveur et d'originalité.”

Il serait trop long de raconter l’his­
toire de cette population venue de La 
Malbaic, de la Baie St-Paul ou d’ail­
leurs, et qui eut tant A lutter, «à aus­
si, contre l’Anglais cupide, pout .<e 
créer un domaine indépendant Qu’il 
nous suffise de dire que leu Jésuites 
en furent les premiers missionnaires. 
Dès 1632. ils sont là. au service des 
Indiens et des coureurs des bois. On 
les y retrouve Jusqu’en 1782. Puis des 
prêtres séculiers prennent cette oeu­
vre et contribuent à l’éclosion de Jon- 
quière, Hébcrtvllie, St-Jérômc, Chi­
coutimi, etc., villages naissants, se dé­
veloppant pour servir les intérêts de 
l'historique famille Price. En 1944, 
les Pères Oblats de Marie-Immacu- 
Iée arrivent dans le pays et y prê­
chent de nombreuses missions, fon­
dent des centres religieux, organi-

eent le service paroissial, pour en lais­
ser ensuite la direction au soin du 
clergé séculier.

L'année 1862 vu arriver à Chicou­
timi un prétro qui devait Jouer un 
rôle de premier ordre dans le pays du 
Bagucnay : c’est l'abbé Dominique Ra­
cine, premier curé de cette paroisse 
et créé, en 1878, premier évêque de 
cette même ville. Il eut pour succes­
seur (1888) l’éminent Mqr L.-N. Be­
gin, et quatre ans plus tard (1892). 
Mgr M.-T. Labrccquc prenait la di­
rection du vaste diocèse.

On admettra aisément que les pre­
miers colons du Saguenay, ces rudes 
soldats de la hache et de la char­
rue, aux prises avec les difficultés au 
début, aient couru au plus pressé et 
se soient peu occupés de l'Instruction 
de la Jeunesse. Les missionnaires a­
girent ici comme ailleurs: ils lurent 
instituteurs en même temps que ca­
téchistes. Mais des que les circonstan­
ces le permirent, on ouvrit des éco­
les. Ainsi, en 1860, le village de Chi­
coutimi avait son cours modèle diri­
gé par des maîtres laïques. Quatre 
ans après, les Religieuses du Bon- 
Pasteur ouvraient un couvent pour 

petites filles. Mgr Labrccquc. sou­
cieux d'assurer une Vnne éducation 
aux exilants de son diocèse, fondait, 
en 1895, la congrégation des Soeurs 
de Notre-Dame du Bon-Conseil qui 
a déjà rendu d'immenses services 
dans la région du Saguenay.

Durant l'été de 1870. un ministre 
protestant vint s’établir à Chicoutimi 
et créa une classe dite bilingue ou il 
recevait gratuitement les enfants ca- 
tindlens-françals. A In vue du Uunger 
que courait son troupeau, M. le Curé 
Racine résolut de fonder une école 
commerciale dont il confia la direc­
tion A des ecclésiastiques; un local 
d'occasion lui servit rie premier abri. 
Bientôt, une construction importante 
s'éleva et. en 1878, lors de l’érection 
de l’évêché de Chicoutimi, récote de­
vint le séminaire et continua de re­
cevoir tous les enfants de la localité.

(A suivre)

Le Conseil
(Suite de la dernière page)

xc foncière soit maintenue au taux 
de $1.50 par cent piastres.

2o—Que la taxe locative soit main­
tenue.

3o—Que les travaux suivants soient 
exécutés le plus tôt possible dans le 
but de procurer de l’ouvrage aux 
chômeurs.

Nous donnons la liste de ces tra­
vaux et leur coût approximatif to - 
toi: Plan de la ville, Amléslte, trot­
toirs en béton, aqueduc, égouts, pont 
de fer sur la rivière Chicoutimi, ruis­
seau oe la Prison égouts du quai et 
deux autres égouts. Ces travaux coû­
teront environ $85.800.00.

•lo—Qu’un règlement d’emprunt soit 
proposé pour pourvoir nu coût des 
travaux et qu’une somme de $22,113. 
soit ajoutée à L’emprunt pour payer 
la dette flottante actuelle.

Pour faire suite à ce rapport avis 
est donné qu’une motion d’emprun 
sera présentée à In prochaine séance 
du Conseil, of in de pouvoir commen­
cer dès cet hiver les travaux dont 
l'exécution est possible durant la 
frrSde saison.

La question de 1 heure avancée est 
ngitée de nouveau.

Des requêtes pour et contre l'heu­
re avancée furent déposées au bu­
reau du greffier.

MM. S. Smith et J.-E.-A. Treni 
blay insistent pour que la qucetîon 
soit tranchée de suite par le vote des 
meubles présents

Son Honneur le Maire demande 
d’étudier au préalable les requêtes 
et d’attendre ope le Conseil soit au 
complet, afin de n’civair pas à reve­
nir sur cette décision.

Le Dr Tremblay ouït te son sièq 
sur l’entrefaite et faute de quorum, 
la question ne peut-être passée au 
vote.

Sur ''e. la séance est levée

Protestation

Pour toutes vos annon­
ces et circulaires utilisez 
le service de vignettes du 
“Progrès du Saguenay”. 
Une dgnette attire davan­
tage l’attention.

O(Suite de la lcrc pag

Revenu Provincial.
Il y n deux qualités requises en* • 

un fonctionnaire: la coinnetence en 
ce qui regarde ses fonctions et 
courtoisie dans res rapports avec 
contribuables, A moins d'etre a 
qualifié i*rsonnc n’ev. justifiable

la
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S. SIMEON, Ev. «t Mart. —

Ce saint; qui «tait parant de Jéau*- 
Christ salon la chair, et qui eut l’hon-] 
neur de mourir sur la croix et 
lui, nous apprend qua les croix *ont| 
le* faveurs dont Jésus honore ceux!
qu’il n:me. Il succéda à S. ___ .___
comme «vêque do Jérusalem, et après] 
avoir donné des preuves admirable*] 
de son zèle pour le salut des âmW,’il 
signnla sa patience en souffrant, à l'â­
ge de 120 ans. Ic supplice de la croixf 
il expira en 109.

tro à l’emploi du Gouvernemer\t. ^
Or co qui est vrai pour tous les au* 

très départements ne l est pas moins 
pour celui du Trésor.

Monsieur ClwCotton est-il compé­
tent et courtois? Poser la question 
c’est la résoudre. Il a prouvé dans Fa 
c onduite qu'il n’était ni l'un ni l’au­
tre.

On e3t ni compétent ni courtois 
quand on ignore ou qu’on feint d'i - 
gnorcr lu langue de la presque tota- 
lit des contribuables d'une province.

On est ni compétent ni courtoi*. 
quand on ne peut ou qu’on ne veut 
pas faire droit à de justes réclama­
tions.

On est ni compétent ni courtois 
quand on commet à l'égard d'un yar- 
Ucul njure telle qu’elle dé­
vier.: une offense pour toute une ra­
ce.

Pour toutes ces raisons les soussi­
gné considèrent ou^ M Chs Cotton, 
avocat ri" Montréal, est indigne du 
poste qu'il occupe actuellement; que 
on maintien dans les fonctions qu'il 

remnllt au Trésor Provincial est une 
approbation de sa manière d’agir 
vis-à-vis ( 1 Docteur Germain et du 
Notaire Dominique Pelletier, de1 
Montreal, et qu'en conséquence sa 
déposition immédiate s'impose.

C’est le seul moyen pour l'Honora- 
b'e M McMaster de réparer la fau­
te commise pat l'un de ses officiers.

Nous vous demandons donc d'in - 
tervenir à ce sujet nu cours de la 

■ n pr ■ "t*. et d.: de votre 
influence pour que Justice soit ren­

, ue aux électeurs cunadiens-français 
de cette Province.

Espérant que vous ne refuserez pas 
d'accomplir ce noble "este, nous vous 
prions d’agréer l'expression de nos 
respectueux sentiments.

| L'.\ >ciat . Cathiiliq je des Voyn- 
. t ' • du < .

Section Belvédère.
.1 -T. Brlason. 

sec.-correspondant.

L’origine religieuse et scolaire de 
notre région, d'après une étu­
de faite par des Rév. FF. Ma- 
ristes.

a

t

L’ACADEMIE COMMERCIALE

jeune enfant, Rosée, âgée d’un an et 
demi, tomba dans un chaudron de 
lessive bouillante qui venait d’être

Deux ou 
sion des Liqueurs seront 
cet après-midi ou demain.

Commis-
entendues

uu pciuuic naiiicm t*»L SUTVfnU I Ta
.. L» H.vi.r, ^trangrrr. lur.n, i.,hi... h I vendredi dernier vers quatre -heures pas emendu -» ™
1 ”^<1°" du doii.r cnnadicn qui lut coté de 1 après-midi, le 14 lévrier. A 1“ L-„ ,'dni toVmo
• ” 6 -r_ _ _ _ _ _ _  ISKS-*. ‘UÆ'Æ'îS-A?» I “ÆÆ». d, i.
VICTOIRE DES •

COLLEGIENS DE 
PORT-ALFRED

Port-Alfred, 18. — Spécial. — Jeudi 
dernier à 2 heures il y eut une excel­
lente Joute entre les Collégiens de 
Port-Alfred et les “Démons de la vi- 
îesee.” Jusqu’à la fin de la 2e pério­
de les “Démons” avaient l’avantage. 
Au début de la troisième période les 
Collégiens voulant éviter coûte que 
coûte un blanchissage eurent un Jeu 
d’ensemble magnifique et oubliant de 
protéger leurs défense. Malgré le tra­
vail plus qu’appréciable du gardien 
ries buts des “Démons”, Wm. Berge- 
ton trouva le moyen d’égaliser le sco­
re après 4 minutes de Jeu. Quatre au­
tres points furent scorés par les Col­
légiens pendant ce dernier vingt.

La rencontre d’équipes aussi bien 
balancées donnent satisfaction au pu­
blic et c’est certainement un stipul­
ant pour les Joueurs qui se rencon­
trent. c’est de nature à forcer chaque 
équipier à donner la pleine mesuro 
rie son savoir faire.

Voici le sommaire:

déposé sur le plancher dans un appnr- Comparut dc\^nt’ ^jril’ Drô­
lement à l'écart de la cuisine 1(\

La malheureuse petite victime a eu Iferc: Hn indh idu areu, d ^La malheureuse petite victime a 
corps brûle gravement et ne

fère. tin individu
le corps brûle gravement et ne sur- I verti frauduleusement à «on u»*e
vécut qu'une journée et quelques de 1 argent destine P . _
heures aux suites de ce terrible ac- primes de la Great West l. \. 
cldcnt> rance Company, depuis le 26 déc. 1928

Sa sépulture a eu heu lundi après- jusqu’en décembre 1929. 
jnjdi Le Magistrat le met au choix cn­

A la famille si cruellement éprou- tre un P1"00*5 cn c.°.ur tiu
véc, nous offrons nos plus vives sym* Magistrat et un procès régulier en
pathies.

SOMMAIRE ;
lcrc Période:
. L—“Démons”: Henri Tremblay. 
'Jième période:
„ Aucun peint. /
3ieme période:

2.—^"Collégiens”: Wm. Bergeron. 
3-—"Démons”: Henri Tremblay.

% *•—"Collégiens”: Wm. Bergeron,
Maur. Lapointe.
,.r5-—"Collégiens": Maur. Lapointe, 
Wm. Bergeron.

0—“Collégiens”: Edmour Dclislc.
T —“Collégiens”: Léonce Oobeil. 
Deux punitions majeures furent 

données au troisième vingt à MM. 
R. Fradettc et U. Tremblay.
,lf%; ALIGNEMENT
Démons”

Cour Criminelle.
L'accusé préfère un procès expé­

ditif, et il plaide non coupable.
Sa cause sera entendue au cours 

du présent terme.
Aucun Jugement ne fut rendu par 

le Magistrat à l’ouverture de la cour.

COLLISION
DANS UN EPAIS 

BROUILLARD

DE LOURDES 
PERTES POUR 

Mme RENAUD
St-Joachin, 18. — D. N. C. — Un 

incendie désastreux a détruit Jeudi n- 
près-midi la résidence do Mme Té- 
lesphore Renaud.

L’incendie qu’on attribue à une
fournaise surchauffée s’est prttpagé si Glasgow, Ecosse, 18. — S. P. C. —- 
rapidement que seul, un poêle a pu Deux trains sc tamponnèrent hier soir 
être sauvé du désastre. au milieu d’un épais brouillard. Plu-

.’ino Renaud avec la famille de son «leurs wagons furent renversés et 51 
gendre M. Georges Tremblay dans la voyageurs furent blessés dont j gTa- 
maison incendiée. vement. Trente-sept furent tranrpor-

Cc fut Mme Tremblay qui la pre - tés à l’hôpital et 14 durent y rester
1ère s’aperçut de l’incendie, elle P°UJ. 60. falre b°lRner* lcu£f

----- 1 res étant assez graves. La plupart des
voyageurs étalent des employés re­
venant de leur travail de la Journée.

mlère
donna aussitôt l’alarme, mais l'élé 
ment destructeur envahit avec une 
vitesse effroyable toute l’édifice et

“Collège”

T. Desbiens
Buts

DEFENSES
V. Gagné 
J. Massé

R. Fradettc

H. Tremblay 
U. Tremblay

R. Fortin

L. Oobeil 
L. Dufour

UN GARDIEN
DE BUTS EST

BRULE VIF
CENTRE

AILES
Wm. Bergeron

J -F
Non Abonné 

BOUCHARD, marchand 
Cha*ibord

Montréal, 18. — S. P. C. — Un gar­
dien do buts périt hier, à la suite de 

M. Lapointe I brûlures provoquées par un lancer 
* Èd. Dclislc d un M’cur du club opposé. Le jeune 

SUBSTITUTS W garçon avait dans la poche de son
J -Bte Lavoie habit une boîte d’allumettes et un 

Rav Tremblay Pe*8ne en ceiluloldc. La rondelle vint 
‘ 1 frapper la bolto d'allumettes qui prit

feu. Les flammes venant en contact 
avec le peigne, se communiquèrent à 
tous les vêtements et le malheureux 
enfant fut brûlé à mort avant que 
ses camarades et les spectateurs par­
vinrent à étouffer les flammes» *18-2-30

ECOLE ST-FIIANCOIS D’ASSl- 
SE. — Aujourd'hui que la passion

UN NOUVEL
HOTEL EN 

_ _ _ BOIS ROND
Montréal. 10. — Spécial au Pro­

grès. —Un nouvel hôtel unique, cons­
truit dans le genre rustique et frn- 
nais, entièrement en bois rond, mets 
assurant tout le confort et le luxe 
d'un hôtel métropolitain moderne 
telle sera l’addition attrayante nu 
système des hôtelleries du ’ Canada 
l'été prochain.

Le nouvel hôtel sera nommé “The 
Log Lodge'*. Il est construit à Lucer - 
ne-en-Quebec. la nouvelle villégia­
ture de 80.000 acres établies sous les 
auspices du Pacifique Canadien, dan* 
la région laurentienne. 75 milles è 
l'ouest de-Montréal et 40 milles à l’es* 
d’Ottawa.

L'une des attractions du nouvel hô­
tel sera sans doute la spacieuse sali'* 
de repos formant le centre de l'hôte! 
construit en six ailes en forme d’é - 
toiles. Cette salle sora dans le style 
rustique et décorée de trophées de 
chasse indienne, éclairée par rier 
lustries en fer forgé. Au centre mê­
me se trouvera une vaste cheminée à 
six faces de sorte que les flammes se- 
r°nt aperçues de tous les corridors 
ac ] hôtel. La salle a manger, éclairée 
sur trois côtés, fait face au St-Lau- 
rent. La taverne rappellera aux cîi- 
ents qui ont quelque peu voyagé dans 
les vieilles tavernes anglaises. On 
trouvera egalement un grill room, u- 
nc salle de bal, salles d’écriture, sal­
les de cartes et autres salles publi - 
ques fournissant ample confort à
plus de trois cents pensionnaires à la 
fols.

La construction en forme d’étoile 
à six points assure partout des cham­
bres avec fenêtres à l'extérieur. Cha­
que chambre sera pourvue d’une salle 
de bain en tuile. Il y aura, en plus, 
huit suites privées.*

Tout autour de l’hôtel, on trouvera 
I espace et IcéJ facilités nécessaires à 
la pratique de tous les sports d’hiver 
et d’été. A l'heure actuelle, plusieurs 
équipés d’ouvriers sont à transformer 
l'endroit à cette fin. Il y aura mê­
me un espace réservé pour l’amer­
rissage des hydravions. On construit 
également un golf moderne de dix - 
huit trous. On pourra également 
chasser et pécher. Bref, cette nouvelle 
villégiature sera Tune des plus fas- 
hionnables, des plus agréables, des 
plus uniques et modernes à la fol^.

LE POISSON
DU MANITOBA 

SUR LE MARCHE
Winnipeg, 18. — Spécial au Pro - 

grès. — Le poisson du Manitoba Jouit 
d'une popularité de plus en plus 
grande sur les marchés américains: 
l'an dernier le service des message­
ries du Canadien National a exporté, 
durant îa saison d'hiver, terminée le 
14 février. 595 wagons rie poissons 
alors que cette année, à nareille da­
te. il cn avait exporté 769 wagons, 
soit une augmentation de 174 wa - 
gons ou d’environ 2.262 tonnes.

Cette augmentation est attribuée 
•ux plus-grandes facilités de trans - 
port offertes aux expéditeurs depui* 
l’ouverture du chemin de fer de la 
Bric d HudsoiL
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J’tfCOUTE...

L* "Northern Electric Ccmfutny ’ fabrique 
dn appareilt téUphoniquet et leurs accès* 
ioires, des fils et des cibles pour trans* 
mettre l'énergie électrique, et J'culilLi;* 
électrique destiné d l'Industrie. Elle offre 
éussi au publx les nombreux azeesteirrs 

électriques indispensables a tout 
intérieur moderne.

JL/E film parlant est vraiment 

l’enfant du téléphone! Les travaux 
effectués dans le but de perfection­

ner les communications téléphoniquesfurent 
logiquement suivis par L’étude de la repro­
duction et de l’amplification de la voix 
liumaine. Le succès couronna ces efforts et 
le synchronisme des ondes sonores et de la 
cinématograpliie fut enfin réalisé.
C’est ainsi que la “Northern Electric Com­
pany”, outre ses travaux relatifs aux émis­
sions radioplioniques et aux mégaphones 
électriques, peut aujourd’hui contribuer plus 
encore à la recreation et à l’amusement du 
public canadien. Cette Compagnie fabrique, 
installe et se charge de l’entretien des appa­
reils phono-cinématographiques, connus sous 
le nom de “Northern Electric bound System" 
et, aux Etats-Unis, sous celui de “Western 
Electric”, dont l’usage se répand si rapide­
ment dans presque tous les théâtres de notre 
pays. On en compte déjà près de 20tS d» 
Halifax à Vancouver.

Norffrerft F/ectrsc
COMPANY LirvitTî-D 

Fabrication Nationale dfOutillage Electrique

20. Rue Grant 
QUEBEC, Que.

m
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Hockey
Juste au moment où nous ni­

ions sous presse l'ordre des par­
ies de détail pour le championnat 
c la ligue de Chicoutimi fut fa­

it erverti.
Ce soir la joute aura lieu à Chi- 

Icoutimi. Demain soir la partie se- 
jra débattue à Kcnogami.

U SEANCE SPECIALE

Séance
du conseil

Le conseil

d’Ârvida

La séance spéciale du Conseil de la 
Imuniclpalité de la Riviere-du-Mou- 
iin qui devait avoir lieu hier soir dans 
le but de consolider la dette et de 
faire un nouvel emprunt, a été remise 

tout probablement, vendredi soir. 
|i avocat de la Municipalité n’ayant 
pas terminé la teneur du règlement 
|ri emprunt.

Nous annoncerons cette assemblée.

Outre les questions de routine, les 
membres étudient aussi quel­
que peu le projet de l’orphe­
linat, et deux nouveaux règle-! 
ments.

de ville
en seance

Les travaux qui seront «xécutés 
au cours de la présente année.

LA QUESTION DE L’HEURE

RAPPORT FINANCIER

LA PETITE INDUSTRIE
Il n*y aura pas ri* réunion du co­

mité d* la Petite Industrie soir. 
tPar contre, nous sommes heureux 
ri annoncer que trois études sont en 
>réparation pour 1rs séances qui au* 
ont lieu durant 1rs prochaine;: -

nnees.

Ai Ci J« Ci
Robervaî. 18. — D. N. C —Ce soir A 

heure et nu lieu ordinaire, réunion 
iu Cercle Lamarche de l'Association 
Catholique de la Jeunesse Çannd?er.- 
|ne-Française.

CONSEIL CENTRAL
cc soir, à 8 h., assemblée du Con­

: 'ûl Centrai des syndicats catholiques, 
[à 77 rue Boss*

NAISSANCES
nî et Mme GeorgesrEmiie Rue! - 

.nd. de St-Corur-rif-Marie font part 
• leurs parrr.is et amis de la ntu.-- 
:tnce d’une fille baptisée par M. le 

r ire Simard, son oncle *-*nme<ii le 15 
lévrier sous les prénoms de Marie - 
Paule-Thérèsc. Parrain et marraine: 
M. et Mme Edmond Ruelland. de 
( hicoutiml. crands'parents de i'en- 
'?.rî*. Porteuse: Mme Garde Gagnon.

M. c* Mme Ernest Demers, (née 
iMaria Bolvin>. font part h leurs pa­
rents et amis de la naissance d’une 
pille baptisée samedi, le 15 courant. 
'OUs 3e< prénom»: cle Marie-Ruth-Es- 
[:hcr. Parrain. M Stagni Trembla y. 
marraine. Mlle Tliérêse Desmeules. 

iPortcuse. Mlle Pierrette Demurs, soeur 
d* l’enfnnt.

Arvida, 18. — D. N. C. — Le con­
seil de la Cité d’Arvida a tenu sa 51 
ième séance, mercredi dernier, le 12 
février. Etaient présents: M. le Dr A. 
E. Ridoell, maire. M léchevln E - 
douard Perron. M. H. R. Wake, gé - 
rant, M. D. J. Wyber. assistant - 
gérant et M. H. S. Hutchin. secrétai­
re-trésorier.

Après lecture du procès-verbal de 
la dernière séance, plusieurs lettres- 
circulaires furent prises en considé­
ration. dont la plupart ne traitaient 
pns des affaires de notre région: au­
cune action ne fut prise à ce sujet.

Le secret aire-trésorier donna les 
renseignements au sujet des taxes 
de commerce pour l’année 1323. dont 
11 ne reste que huit à percevoir et 
dont l’avocat s’occupe actuellement. 
Quant aux taxes d’occupations, il n’y 
a qu’une vingtaine de citoyens qui 
n’ont pan encore payé et le chef de 
police doit les rencontrer encore une 
fois afin de leur éviter les frais de 
l’avocat, qui recevra la liste de ceux 
oui ne paieront pas Immédiatement. 
Il y a cinq personnes qui ne veulent 

î pas payer de licence pour leur chien 
er le secrétaire-trésorier a été chargé 
de mettre cette affaire dans les mains 
de l’avocat.

Au sujet du projet d* l’orphelinat 
additionnel pour le comté de Chicou­
timi. l’avocat de la Cité donne son a- 
vix que le conseil «a le pouvoir de con­
tribuer à sa construction: et le maire 
Dr A -E. Riddell donne avis qu’il sou­
mettra un règlement danr ce but à 
une séance toéciale du conseil. Le gé­
rant d? la Ciié M. H. R. Wake, don­
ne un rapport de tout c* qui concer­
na 1 application de la Cie du Télé - 
phone Samionay-Québec pour l’amé­
lioration de son tarif I/off icier Mé­
dical présente son rapport des opé­
rations sanitaire-, pour l’année 1320. 
lequel fut approuve

Selon lr rapport financier orésenté 
par le secrétaire-trésorier, les dé - 
boursements pour les appropriations 
pendant le mois de janvier ont été de

AVIS
Avis est par la présente donné que 

*c ne serai pas responsable des det- 
•cs ou chèaues faits en mon nom 
•par le dit Charles-Eugène Girard.

Signé: Maurice Gli&rd.
Grande-Bai r.

54.943.72. faisant globai
jusqu'à date de $48.52215. L’nreeni 
perçu pendant le mois a été cr $!. • 
723.97. lequel forme un total des re­
cettes du revenu rie $52.473.41. I * 
térét sur les obligations de la CV.é 
fut payé le 1er février 1330.

Suivit la première lecture de deux 
nouveaux règiM.icnts l’un pour - 
glementer les condition.'» pour l*i fa­
brication et la vente du pain des «râ­
teaux. etc. et Vautre pour réglemen­
ter l’hygièr.e des .salons de barbiers 
et de coiffeurs. Tous les deux ont nas­
se leur première lecture ci la séance 
fut levée

A 8 heures, hier soir, s'ouvrait, au 
bureau du greffier de la ville, la sé­
ance régulière du conseil de ville, 
sous la pr.at’.encc de Son Honneur le 
maire J.-Aug. Tremblay.

Les échevins J.-E.-A. Tremblay, 
A. Fortin, Jos. Gauthier. Geo. Smith 
et Dr Eug. Tremblay assistaient i% 
cette séance.

Aucune discussion ne fut apportée 
à la lecture du proces-verbal, qui fut 
approuvé intégralement.
Sur proposition du Comité des Tra­

vaux Publics le Conseil adopte une 
résolution au sujet de la prévention 
dos dommages qui peuvent être cau­
sés par le débordement des eaux du 
printemps.

Il y a une trentaine de propriétai­
res qui sont exposes à voir inonder 
leur cave le printemps par le débor­
dement des égoûts.

Le Conseil les avisera go pourvoir 
à leur sécurité en adaptant une val­
ve automatique a la bouche dégoût 
de leur cave. Cet avis légal sera une 
protection pour la Cité et pour les 
propriétaires eux-mêmes. Auront 
droit de faire des réclamations ceux- 
là seuls qui auront exécuté le travail 
recommandé.

Lr Conseil décide le maintient de 
la taxe locative.

Plusieurs demandes sont adressées 
au Conseil pour l’internement d’or - 
pheims ou d’enfants pauvres. Le 
Conseil se rend à quelques-unes de 
ces demande?.

Pendant 10 semaines consécutives, 
le “Progrès du Saguenay'* fera paraî­
tre une série rie pages économiques 
dans le but de promouvoir le com­
merce et l’industrie de la région. 
Plusieurs compagnies et hom - 
mes d’affaires de notre ville onl 
déjà encouragé de leur souscription 
cette nouvelle initiative du “Pro - 
grès." Le Conseil croit devoir scus- 

I crire la somme de $10.00 pour rette
• campagne d’édeeàtion économique. 
Chaque semaine, paraîtra une non -

i voile page rt la souscription est de 
! $1.00 par page ou de $10.00 pour les 
1 20 pages.

Lors de sa première seance de fé­
vrier. i" Conseil avait adopté une ré­
solution au su Je* de la route La Tu- 
que-Robcrval. Crue résolution était 
favorable à 1 ouverture de cette rou-

• te en autant que la ville de Robcr - 
val donnerait son appui au projet 
d’une nouvelle route régionale.

La ville de Robervaî estime ne pa^ 
devoir se montrer favorable au pro - 
jet avant que soient terminées les 
deux routes qui nous mettront en 
communication directe avec Qué - 
bec. La Cité de Chicoutimi donne 

; son adhésion a la ville rie Robervaî.
Le rapport du Comité de Finance" 

I est adopte par les membres du Cou- 
j sell.

I.r Comité demande: lo Que la ta-I
Suite à la 3irmf page

On commence 
à revenir 
des chantiers

Le mouvement de retour te pro­
longera jusque vers le 15 mars. 
Ce qu’on trouve et ce qu’on é­
prouve en revoyant l’entoura­
ge familier du chez-soi.

LA NOSTALGIE DE LA FORET

Les richesses 
minières de

Opemiska
M. A. Carr Harris, de Toronto, en 

dirige les travaux. Son passage 
à Saint-Félicien.

VOYAGE AERIEN

Jonqultre, 18 D. N. C. — Un 
groupe assez nombreux de bûche­
rons était de retour la semaine der­
nière de leurs foyers venant de di­
vers endroits où se fait l’abattage 
du bois et notamment des chantiers 
échelonnes le long de la rivière 
Shipshnw.

Après un séjour de plusieurs mois 
en forêt ccs rudes travailleurs sont 
heureux de reprendre pied dans 
l’ambiance domicile et de respirer 
autre chose que l’air des camps.

Non pas que les camps d’aujour­
d'hui soient dépourvus de confort, 
surtout si on les compare a ceux 
d’autrefois. Ils sont en générai spa­
cieux bien construits bien aérés, tenu 
à un écart suffisant des écuries, sur- . 
veillés par des inspecteurs spéciaux ceT, 
dont les instructions sont sévères, et 
soumis à des règlements hygiéniques 
inconnus des agglomérations de Ja­
dis.

Mais n’empêche que les mille et une 
prevenances que l’on trouve à la mai­
son y restent toujours plus ou moins 
à l’état rudimentaire. C’est pour le

Robervaî. 18. D. N. C. — Nous a­
vons eu, ainsi que nous le rappor­
tions, hier, la bonne fortune de nous 
trouver à la base aérienne de Salnt- 
Féllclen, vendredi après-midi, lors 
ae l’arrivée, à cet endroit, d’un avion, 
à bord duquel étaient cinq hommes 
venus de la region minière d’Opc - 
miska.

On voit plutôt rarement arriver à 
Saint-Félicien un appareil de navi­
gation aérienne de la grosseur et de 
la puissance de celui-là. C’est un su- 
per-fokler, de la General Airways, 
dont la base est à Amos. Douze per­
sonnes peuvent y prendre place et on 
peut y loger beaucoup de bagage. Le 
gigantesque oiseau artificiel, avec ses 
immenses ailes à surface inclinée, et 
son moteur énorme, offre naturelle­
ment I nspect de la force, niais aussi

Il gardait, pose sur la neige bril - 
lantc. cette grâce, dûe à l’harmonieux 
ensemble de ses lignes, que nous ad­
mirions tant, un instant auparavant, 
lorsqu’il évoluait dans le champ sans 
limites d’un ciel sans nuages.

I/avion était parti, cinquante-cinq 
minutes auparavant, du lac Ope -

FUNERAILLES DE 
M. J. BLACKBURN

A LA CATHEDRALE
* • * .

Les funérailles du regretté Johnny 
Blackburn, époux de Laure Tremblay, 
dont le décès est survenu à sa rési­
dence, rang St-Thomas, dimanche 
dernier, à l’àge de 76 ans, ont eu lieu 
ce matin, au milieu d’une grande as­
sistance, à la cathédrale.

La dépouille mortelle était portée 
par les six fils du défunt: MM. Ar­
thur. Patrick. Victor. Welly, Geor­
ges et Harry Blackburn.

La levée du corps fut faite par M. 
l’abbé Chs Michaud, vicaire à la ca­
thédrale et le service fut chanté par 
M. l’abbé Alph. Mathieu, assisté de 
MM. les abbés Jos. Bergeron et Chs 
Michaud comme diacre et sous-diacre.

Pendant le service, des messes bas­
ses furent dites aux autels latéraux 
par MM. les abbés A. Fortier, aumô­
nier des syndicats catholiques Et A. 
Desgagné, vicaire à la cathédrale.

Le deuil était conduit par deux frè­
res du défunt: MM. Thomas et .Jo­
seph Blackburn, de Chicoutimi et par 
scs gendres: MM. Eugène Lavoie, de 
Laterrlère et Salmon Croft, de Kéno- 
gami.

On remarquait parmi l'assistance: 
MM. Georges Bergeron, beau-frère du 
défunt; ses neveux: MM. Louts Ber­
geron. Thomas Duperré. médecin, Ai­
mé Bavard. Joseph Lafontaino; ses 
cousins: MM. J.-Chs Gagné, avocat. 
Elzéar Blackburn, constable et beau­
coup d’autres dont les noms nous é­
chappent. On remarquait aussi un 
grand nombre de ses petits fils.

La messe des Morts fut rendue par 
la chorale de la Cathédrale.

L’inhumation a eu Heu au cimetiè­
re de la paroigse.

Les funérailles étaient sous 1« di­
rection de M. Jos. Blackburn, entie- 
prencur de pompes funèbres de cet­
te ville.

travailleur des bols la fruste hôtelie- | miska et il avait franchi, en ce court 
rie de passage; ce n’est pas la vraie : *?PS temps, une distance de plus I FEU DE CHEMINEE
maison avec .scs douceurs, ses Joies 
eu même ses tristesses rendues 
moins assablantes parce qu’elles sont

ae cent-cinquante milles.
Nous en vîmes descendre cinq hom­

mes. à la figure épanouie, de bonne
partagées et subies clans l’intimité l Humeur: elle est évidemment très a- 
de sentiments communs. 1 prénbie cette sensation de toucher

La longue absence dame au retour , tcrre' après une envolée comme ceî-
des exilés volontaires cette inexpri­
mable sensation de sécurité recon­
quise qu’éprouve le voyageur n re­
trouver l’entourage famillier des gens 
et des choses de son pays. Tout celà 
se lit aisément dans la physionomie, 

j la démarche et les gestes allègres des 
j “gars’’ revenus des chantiers. Les 
inpromptus joyeux se croisent et les 
histoires do campements nr chôment 
pas dans les conversations où l’on 
rappelle les jours vécus ensemble le 

î long de telle ou telle rivière, pour 1? 
compte des “Price’’ ou de la •’Bclgo", 
de ia “Brown Corporation" ou de la 
“Lake St-John Power & Paper Co. 
Ltd", pour Jos. P., ou pour Adélard 
Tremblay etc. Ces noms de tels ou 
tels entrepreneurs restent d’autant 
mieux graves dans la mémoire des 

j “hommes" qu'ils ont été traités par 
.eux avec îr plus de bienveillance et 
(d'honnêteté. On cite les exploits dont 
o:i fut témoin . Tout un monde de 

î souvenirs de la dure vie ries labeurs 
passés, renaît nu coin du feu a l c­

i vocation des episodes drôles, épiques 
J an moroses qui en marquèrent les 
'étapes. Et les longues vrillées se rein- 
‘ plissent du récit de ccs épopées des

le-Ià. parce que. là-liaut. malgré le 
confort de la cabine aérienne et le 
plaisir de dévorer l’étendue, il reste 
toujours un aléa.....On se débarrasse 
tout-à-fait de cette pensée-là, en 
toulant le bon sol bien solide.
Deux de ces hommes portaient l’ha­

bituel costume des aviateurs et les 
trois autres avaient l’accoutrement 
traditionnel des travailleurs du nord 
lointain, au froid terrible. Tous é - 
taient chaussés de mocassins en peau 
et en poil d’orignal.

Nous demandâmes le nom de celui 
du groupe dont la haute stature at­
tirait les regards et on rfous dit que 
ce géant bienveillant à la physiono­
mie si symoathloue était M. A.-Carr 
Harris, de Toronto.

Les autres écrivants étaient. MM 
W.-H. Clarke, pilote. Turner, mécani­
cien. Beaulieu, ingénieur minier de 
Sudbury, et Gilbert, de Saint-Féli­
cien.

Dans la soirée, au Château St-Fé­
licien. M. A.-Carr Harris voulait bien 
nous donner cl es renseignements sur 
Opemiska. .

Opemiska. c’cst le pays d’une zone 
minière découverte, au mois d’août

Hier soir, notre brigade a répon­
du sous les ordres du chef Berthiau-

ASSEMBLEE DES 
BOUCHERS-EPICIERS 

DE NOTRE VILLE
Mercredi dernier sc tenait à 8 h. 

du soir à la salle des Chevaliers de 
Colomb une assemblée des Bouchers- 
épiciers de U VUle de Chicoutimi a­
fin de discuter les nombreuses ques­
tions qui peuvent intéresser leur com­
merce en général. Quoique tous n’a­
vaient répondu à l’appel qui leur a- 
volt été fait l'assistance était assez 
nombreuse et très bien disposée à 
accomplir un travail sérieux et effec­
tif.

Après avoir pris connaissance des 
minutes de la dernière assemblée et 
de les avoir adoptées et d’une réqué- 
te à être présentée au conseil de vil­
le, l’on a remis la prochaine assem­
blée au 5 mars prochain. Une invi­
tation spéciale est faite à tous les 
Bouchers-épiciers de la ville de se 
Joindre à ceux qui ont si bien com­
mencé ce mouvement, afin que tous 
puissent faire leur part do travail 
duquel l’on verra plus tard les efforts 
de tous couronnés de succès.

EN CONVALESCENCE
Nous nous réjouissons d’annoncer 

que notre concitoyen, M. Thaddée 
Brlsson qui est à l’Hôtel-Dleu du Pré­
cieux Sang, à Québec, depuis le 6 
janvier et qui y a subit une grave 
opération, est en bonne vole de gué­
rison. M. Brlsson nous reviendra dans 
une quinzaine de Jours.

me, à une alarme sonnée a ia boite 
121 Indiquant un feu de cheminée 
chez M. Albert Lamontagne, 64 rue 
Cartier.

L’a’arme a été sonné par un Jeure 
garçon qui passait sur la rue Racine 
et aperçut au coins de l’avenue La­
fontaine. des flammes sortir de »a de­
meure de M. Lamontagne.

Il n'y eut aucun dommage.

Autres nouvelies en page 5

AVIS PUBLIC
PROVINCE DE QUEBEC 
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PIERRE ABRAHAM, marchand do Chi­coutimi.
. . demandeur*Va

NOËL LEFEVRE, Journalier da Chicou* 
tlmi, * •

II eat ordonné au défendeur de compa* 
raitre darve le moi*.

Chicoutimi, 17 février 19J0.
(Signé) PERCY MARTIN.

C. C. M.
Vrai* copie, 

f.-Alfred Laforeat.
Proc, du demandeur*

MISSE NATIONALE
D'

RENTIERS : — On peut le 
devenir maintenant avant 10 
ans. Renseignements gratuits.

Ediuiri Lavoie
Jenquière, P.Q.

Achetez S
Sii1 4rop Speedolf

contre votre rhum*. f,

50c
INCOMPARABLE f

Faites lire le “Progrès'*

Délicieux /

bois qui formant comme la trame ’ dernier, et dont on ne Mt que de 
clle-mems tie l’existence des bûche- commencer l’exuloitation. La compa­
rons de métier. Car. si tous sont con- f nie exploitante des Rites minéraux 
tents d’étre revenus, tl en est qui d’Opemiska est la Nentures Ltd., de 

'garder,: une sorte de na-stalgie de la Toronto, et M. A. Carr Hams a r.har- 
forét et qui. lorsque la raison re- ) ge des travaux pour cette dernière, 
vient, aspirent à y retourner. Les | opemiska. région ceinturant le lac 
bois avec leur solitude, leurs aventu- t;u méme nom. se trouve à trente 
rcs de chasse, le travail Apre mais milles è l’ouest du lac Chiboutamati 
Mvtfiant qu'ils fournissent a l’homme rt. en droite ligne, à deux cents mil-

Le nouveau ■ tabac à pipe

£xt™

afefyJelilfJIB

)i griserie de leur.-» senteurs rési­
neuses. exercent une invincible at- 
térance sur ceux qui ont vécu avec 
eux en un contact famillier.

La forêt est au trappeur et au bû­
cheron ce que la mer est au marin: 
l’in;atèablc ensorceleuse à qui rien 
n’échappe et qui ne laisse rien échap­
per par la passlonqu'elle a fait naî­
tre une lois dans l’âme de scs a­
ments.

Si l’on recherchait le motif profond 
de l’attachement que beaucoup de 
nos 70ns gardent à la vie des chan­
tiers, avec les avantages fort discu­
tables qu’ils en retirent, c’est peut-é- 

i tre là dans cet atanisme devenu sccu- 
I ialre depuis les premiers défricheurs, 
qu’on en trouverait le secret.

UNE TRAGEDIE 
! SE DEROULE A 
1 SAINT-JOACHIM

Saint-Joachim. 18. — D. N. C. — 
Louis Lecîercàgé de 20 ans fils de 
M. Edouard Leclerc est mort dans 
des circonstances particulièrement 
tragiques ces jours derniers.

Le Jeune était parti à bonne heure

les au nord d’Oskelaneo. un endroit 
situé sur la voie du Transcontinental

En août dernier, on découvrait, à 
Opemiska. des gisements de cuivre, 
d’or et d’argent si Importants que l’on 
crut devoir en commencer sans re - 
tard l’exploitation. M. Harris nous a 
déclaré que cette nouvelle trouvaille 
constitue l’un des meilleurs "pros - 
poets" ce tout le pays minier du 
nord-ouest de Québec. Une équine 
d* dix-huit hommes travaillent, là. 
actuellement, sous la direction de M. 
Harris. On y a installé, pu cours de 
la dernière quinzaine î*-* perfora - 
trice à diamant (diamr i drill). et 
c’est pour cette tAche-îà que fut ap­
pelé à Opemiska l’un des compagnons 
de voyage de M* Harris. M. Beaulieu, 
du district miniey de Sudbury.

M. Harris s’embarquait, dimanche, 
p bord du super-fokker. de la General 
Airways, avec le pilote W.-H. Clarke 
et le mécanicien Turner pour re - 
tourner à Opemiska.

M. A.-Oarr Harris et un Ingénieur 
minier possédait une expérience de 
vingt-quatre années.’ dans l’exploi - 
tation des mine3 d’or, de cuivre et 
d’argent.

Il a dû à ses occupations minières 
de vivre dans des parties aussi dis - 
semblables de l’Amérique septentrio­
nale que l’Arizona et le nord Qué-le matin accompagné de son frère beco!, ,, a travalll6 dans des ^nes 

Antonin pour faire le charroyoge des ^ jtîexlque
Ses sendees étaient aussi requis,

Demandez le REDPACK
EN JOLIS PAQUETS ROUGES

billots sur la terre de leur père.
On devait faire descendre des bil- 

Iqts placés sur une petite élévation 
et ensuite le hisser dans la voiture.

Antonin se chargea de faire des- 
| cendre les billots tandis que Louis 
; devait les recuellir et les placer 
dans la voiture.

Tout alla bien jusqu’à environ 9 
heures. Un billot de bonne dimen­
sion. qui dégringolait avec une vites­
se assez grande vint frappcrle Jeu­
ne Louis sur la tète. Celui-ci s’affaisa 
en poussant un cri de douleur.

Son frère et plusieurs compagnons 
rie travail accoururent, tandis que 

î d’autres allaient guérir le médecin et 
i le prêtre. Ce fut M. l’abbé Gilbert 
j Lemieux de St-Jonchtm et le Dr 
: Leclerc de Ste-Anne de Beaupré qui 
j vinrent pour assister le blessé.

Mais ils arrivèrent malheureuse­
ment trop tard. La victime avait dé; 
Jà expiré

On transporta la dépouille mortelle 
cher* M. E. Leclerc.

La nouvelle se répandit rapidement 
dans le village et sema partout la 
tristesse car le Jeune homme était 

’bien connu et estimé.
Le défunt laisse pour pleurer, son 

père, ea mère, trois frères et cinq 
joeurs.

ces dernières années, aux gisements 
de zinc et de plomb découverts à 
Notre-Dame des Anges, au sud de 
La Tuque, dans le voisinage de 
Grand’Mèrc, et exploités, en premier 
Heu, par M. Pierre Tétreau, puis par 
la British Metals Corporation.

LE TERME
DE LA COUR 

SUPERIEURE
Robervaî, 18. — D. N. C. — Le 

Terme de la Cour Supérieure pour 
février, dans le district du Lac St- 
Jeaiv«’est terminé, vendredi.

L’hon. juge Bouffard reviendra à 
Robervaî. en mars, pour y présider 
deux termes consécutifs. Le premier 
de ces termes, — un term* régu­
lier. — commencera, le 18 mars, et 
le second, — un terme extraordinai­
re. — commencera le 24 mars.

Ce terme extraordinaire du 24 mars 
sera consacré exclusivement à l’au­
dition de la balance des causes nées 
de l'exhaussement du Lac St-Je&n 
qui sont encore sur le rôle.

SUN LIFE ASSURANCE COMPANY OF CANADA

Une Forteresse de Solidité
1929

Nouvelles Assurances avec 
orimes acquittées - $ 054,451,000
Une augmentation de $2t3,207,0C0

Assurances en cours (net) -
Une augmentation tie $504,322,000

Revenu total (net) * - -
Une augmentation rie $23.110,000

Surplus gagné durant l’année 
Versements aux Assurés et 

aux Bénéficiaires - -
Surplus et réserves pour im­

prévu ...................................
Une augmentation de Sî.Sô'J.OOO

Total des engagements - -
(Comprenant le capital payé)

Actif au 31 décembre 1929
Une augmentation de $79,239,000

2,401,237,000

172.857.000

42.863.000

69.174.000

72.807.000

495.390.000

m
■''i

W& ' ^

i
■%

568,197,000 _
Nouvel Édifice du Siège Social

Taux moyen d’intérêt gagné sur les placements 7.02%
Le taux élevé des dividendes attribués aux assurés participants est maintenu et le dividende 

■ spécial des polices arrivant à échéance est étendu et augmenté.

EXTRAITS DU RAPPORT DES ADMINISTRATEURS
nulces dont la valeur de rachat ou la remiac en 
vigueur pourraient être réclamées.

$22,606,265.67 a été pavé ou attribué aux assuré* 
durant l'année À titre de dividende*.

Le fonds spécial que nous mettons de côté pour le* 
cas imprévus a été maintenu à $12,500,000.00.

Après toute* ces déduction* et ce* répartitions, 
$5,868,899.96 a été ajouté au surplus non réparti, ce 
qui en a porté le montant dépassant les engacernent.«, 
le* compte* d’imprévu et le capital à $60,307,762.44.

Conformément A notre habitude de prudence, le* 
titres du portefeuille or.t encore été évalués à de* 
chiffre* qui sont bien au-dessoua des cour* delà fin 
de l’annee. Cette sous-estimation constitue un im­
portant élément de force pour Ja Compagnie» et 
s’ajoute aux provisions spéciales indiquée* dans no* 
état* de compte.

Votre Conseil a le plaisir d’annoncer que le taux 
élevé des dividendes maintenant attribués aux assurés

Il y a eu 161,391 polices nouvelles dont le* primes 
ont été payées. Le montant net des nouveaux capi­
taux assurés est $654,451,143.27. soit une augmenta­
tion rie $213,206,752.36, ou plus de quarante-huit 
pour cent, sur l'année précédente. Cette forte aug­
mentation et le fait que la police moyenne dépasse 
pour la première fois $-1,000 sont des preuves sérieuses 
de la popularité toujours croissante de la Compagnie.

Après déduction des sommes réassurées, le total 
des assurances en cour* s'élève A $2,401,237,036.94, 
®oit une augmentation de $504,321,102.37. Cette 
avance est remarquable non seulement à cause de 6on 
ampleur, mais aussi parce qu’en tenant compte des 
contrats qui »e terminent par suite de décès et de 
ceux qui arrivent A maturité, nous trouvons une pro­
portion très élevée de continuation pour les contrats 
en cours, signe certain de la grande satisfaction de nos 
assurés.

Le montant payé aux assurés depuis l'organisation 
de la Compagnie, ajouté au montant aujourd’hui 
conservé pour leur sécurité ou leur bénéfice dépasse 
de $139,290,474.03 le total des primes que nous avons 
reçues d'eux.

Le taux moyen d’intérêt gagné sur les placements 
s’est élevé A 7.02 pour cent. Ce chiffre comprend un 
certain montant provenant de bonis et de privilège* 
aux actionnaires dont la Compagnie a bénéficié pour 
nombre* de sc* litres: si l’on ne tenait aucun compte 
de ces boni* et privilèges, le taux de rendement serait 
encore de 6.60 pour cent.

Un profit net de $13,077,284.62 a résulté du rem­
boursement ou de la vente de titres.

Les bénéfices de l'année, sur la base des chiffres 
portés dans les comptes, &c sont élevés à $42.863,­
578.59, mais aur cette somme des appropriations 
importante* ont été faites, comme d’habitude, pour 
fortifier encore la position de la Compagnie.

Un nouveau montant de $10,000,000.00 a été 
déduit de la valeur marchande de nos titres pour 
constituer une provision contre les fluctuations possi­
bles des cours. Le total du fonds spécial ainsi porté 
dans nos comptes s’élève A $30,000,000.00.

Lrn nouveau montant de $1,000,000.00 a été porté 
au fonds d'amortissement des immeubles de la 
Compagnie.

$931,000.00 a été employé A élever les réserves des 
rentes viagères selon la table d'évaluations Ruther­
ford, su taux d'intérêt de 3 ^ pourcent. Cette règle 
rigoureuse exige des réservées qui dépassent de $2,- 
6^6,000.00 celles qui sont exigée* par les règles du 
Gouvernement du Dominion.

$1,200,000.00 a été mis de côté comme provision 
supplémentaire pour les réclamations dans le cas 
d'invalidité totale, pour les demandes de règlement 
après décès non encore parvenues et pour des de­
mandes potsibles.se rapportant A des police* an-

ecneance, qui a ete introduit 1 annee aemicre, a ne 
étendu de façon à s’appliquer aux polices arrivant à
échéance après avoir été en vigueur pendant cinq 
ans ou plus, et que l’échelle de ce bénéfice a été 
augmentée.

Les affaires de la Compagnie ont toujours été 
conduites conformément aux dispositions 
rigoureuses de U loi canadienne des assurances 
et sous le strict contrôle du Département des 
Assurances du Gouvernement du Canada. 
Depuis que la Compagnie a commencé d’opérer 
aux Etats-Unis, en 1895, clic y a été soumise à 
un contrôle semblable et est maintenant assu­
jettie aux règlements de trente-huit Etats de 
l’Union qui exigent l’examen périodique de* 
affaires de toutes les compagnies ayant l’auto­
risation d’opérer dans leurs territoires. L ne 
Commission de vinçt-deux examinateurs, rem­
plissant leurs fonctions ordinaires et représen­
tant le* Etats de Michigan, Massachusetts, 
Minnesota, Ohio, Tennessee, Washington, 
Virginia, West Virginia, Florida et le District 
de Columbia a récemment terminé un examen 
complet de* affaires de la Compagnie dan* 
chacun de ses Départements. Le Rapport de 
ce Comité d’examinateurs contient des remar­
ques flatteuses sur le traitement libéral accordé 
A nos assurés et constitue un témoignage auto­
risé sur la puissance de la Compagnie. Même 
en adoptant les basses évaluations de nos titres 
établies par nous, la Commission a reconnu 
qu'il existait à la fin de l’année dernière un 
surplus de $1,333.°71.71 en plus du chiffre 
indiqué par la Con** _ aie.
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